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Resume : 
Ces dernieres annees ont connu une montee remarquable des technologies de 
l'information, et la communication des donnees sur Internet s'est rapidement etendue. 
Les projets de bibliotheques numeriques ont vu le jour au Japon ; en reponse a ces 
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Abstract: 
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Introduction 

l. Bibliotheque numerique et numerisation a la Bibliotheque 
nationale de la Diete (NDL) 

La numerisation est uti sujet d'actualite, comme le montre le mouvement enthousiaste 

des dix dernieres annees vers ces technologies. On trouve aujourd'hui une abondante 

litterature a ce sujet et les derniers developpements ont conduit les bibliotheques a 

s'interroger plus profondement sur les implications de ces technologies, a mieux 

comprendre la signification de la numerisation des collections en termes de choix 

techniques, de conservation, de mise en valeur, et d'acces aux donnees. Les 

changements qu'elle fait intervenir dans les fonctions traditionnelles des bibliotheques, 

notamment la conservation et 1'acces aux documents, ouvrent de nouvelles relexions sur 

le travail bibliotheconomique : « it is changing the way that libraries and archives not 

only work, but, more fondamentally, the very work that they do »'. 

La Bibliotheque nationale de la Diete au Japon assure a la fois les fonctions de 

bibliotheque nationale et de bibliotheque du Parlement. Relativement recente (1948), 

definie sur le modele americain de la Bibliotheque du Congres et nee du souci de 

democratiser 1'acces a l'information, cette bibliotheque herite egalement d'une riche 

histoire liee a celle de la Bibliotheque imperiale. Elle voit aujourd'hui son role 

international s'affirmer et son organisation remaniee par les projets de bibliotheque 

numerique. Les changements en perspective et les defis dont ils s'accompagnent 

impliquent la reorganisation des structures actuelles, au profit d'une dematerialisation 

des supports et d'un acces a distance aux documents primaires. 

1 A. Smith, « Why Digitize ? », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 111. 
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2. Reserve et numerisation 

La Reserve est au coeur de ce projet de bibliotheque numerique : les fonds numerises ont 

ete mis a disposition sur Internet afin de constituer une base de donnees iconographique. 

II s'agit d'un projet pilote experimental qui pourrait a terme evoluer et integrer d'autres 

fonds de la NDL. S'interroger sur les modalites choisies pour ce projet permettra de 

mieux comprendre les enjeux lies a la mise en valeur des fonds a la NDL. 

La Reserve (Kotenseki-ka t, MWfiWli) fait partie du Departement des livres (Tosho-

bu @WrP). Elle est chargee de traiter, conserver et cataloguer les livres japonais 

anterieurs ou contemporains de la periode d'Edo, les livres chinois anterieurs a la 

dynastie Qing (1912) ainsi que les livres rares ; elle est egalement chargee de leur 

reproduction (microformes, photographies, fac similes...). 

Depuis 1'instauration du service de la Reserve en 1961, le riche fonds patrimonial de la 

NDL a ete 1'objet un veritable effort de conservation et de mise en valeur. Depuis les 

annees 1970, une politique de transfert de support a ete mise en ccuvre afin d'eviter dans 

la mesure du possible la degradation des documents originaux les plus precieux. 

Parallelement, une politique de mise en valeur aupres du grand public a ete mise en 

place des les annees 1970, avec des expositions thematiques consacrees a tel ou tel point 

fort du fonds. Les expositions sur Internet servent de relais a cette entreprise et 

permettent de toucher un public plus large. La numerisation semblait ainsi apporter la 

solution a la contradiction apparente entre conservation et communication, theme qui fit 

1'objet d'une reflexion recente au Japon1. Avec les nouvelles possibilites d'interrogation 

et d'exploration des documents qu'elle permettait, elle devenait egalement un puissant 

allie de la recherche. Le projet de numerisation a la Reserve constituait, par la richesse 

du fonds et 1'originalite de 1'exploitation des donnees numerisees, une entreprise pilote 

riche d'enjeux dans le plan de bibliotheque numerique lance par la NDL. 

Nous nous sommes tout d'abord orientes vers 1'etude de la numerisation des fonds 

anciens a la Reserve, mais la situation a la NDL necessitait d'aborder differents types de 

transfert de support. 
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Une des questions recurrentes a propos de la numerisation concerne son rapport avec les 

formes plus anciennes de transfert de support. II nous a donc semble interessant 

d'etablir des rapprochements avec les activites de transfert de support realisees dans 

d'autres departements de la NDL, conime ceux des livres ou des periodiques. En effet, 

les enjeux d'un programme de transfert de support, les criteres de selection des 

documents, les choix techniques, les modalites de mise a disposition des utilisateurs, 

sont specifiques du type de fonds traite, et la comparaison avec Vactivite des autres 

departements permet de preciser les specificites du programme de numerisation a la 

Reserve. 

3. Les departements de la conservation 

Pour les besoins de notre etude, il etait indispensable de bien connaitre la nature 

physique des documents en question et les problemes de conservation qu'ils posent, 

bien differents de ceux poses par les documents posterieurs a 1868. 

L'importance que nous accordons a la conservation et a la restauration des documents 

japonais est en partie liee bien sur au deroulement du stage a la NDL, mais elle decoule 

egalement de la priorite accordee a ce sujet par la direction de la bibliotheque. La NDL 

joue d'ailleurs un rdle moteur en Asie et dans le monde sur ce sujet (foraiation de 

personnel specialise, envoi d'experts...) ; la visite de differents services de restauration 

a la NDL, au Musee national de Tokyo (Tokyd Kokuritsu Hakubutsukan 

$5CS vLfttiSt), et a la Toyo Bunko S#nous ont permis d'apprehender dans le 

detail le processus de restauration des documents anciens et les difficultes posees par 

les differents types de dommages qu'ils peuvent subir. 

1 Me de miru : « riyd no tame no shiryd hozon » [la preservation des documents dans le but de leur 
consultation]. 1998. Collection « conserver les livres » de la JLA. 

2 Lit. «bibliotheque orientale». La Toyd Bunko est une bibliothegue annexe dont le fonds 
appartient a la Fondation de la Toyo Bunko (Zaidan hdjin Toyo Bunko ; ij cst gere 
par le personnel de la NDL. La Toyo Bunko est particulierement celebre dans le domaine japonais pour la 
collection Iwasaki du nom du fondateur de la bibliotheque; elle comprend 38 000 volumes, dont 
les plus precieux ont ete microfilmes. 
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Restauration et numerisation sont des operations profondement solidaires 1 une de 

l'autre. Quelques elements ont confirme la pertinenoe de ce rapprochement: 

— la nature des fonds a la NDL, qui a fait recemment porter 1 attention sur la 

conservation des fonds au Japon et en Asie, qu'il s agisse de documents anciens ou 

fragilises par 1'acidite des supports. Le transfert de support et notamment la 

numerisation apportent des elements de reponse et sont devenus une prionte. 

— Le role de la NDL comme pdle de reflexion sur la conservation en Asie 

— 1'organisation a la NDL de colloques bisannuels qui suivent de pres 1'actualite dans 

ce domaine. 

4. Methocfe 

Le programme de transfert de support a la NDL est entame depuis les annees 1970 pour 

le microfilmage, et depuis le milieu des annees 1990 pour la numerisation. II ne s'agit 

donc pas ici de rendre compte de la totalite du processus, mais de faire le point, a la date 

du stage, sur cette activite. Nous avons choisi de centrer notre etude sur la Reserve, dans 

la mesure bien sur ou le stage nous a permis de comprendre concretement le 

fonctionnement de ce departement, mais surtout parce que le projet de numerisation a la 

Reserve refletait toute la richesse de 1'exploitation d'un fonds numerise. 

Le lien entre la description des documents, leur conservation et les enjeux lies aux 

transferts de support sous differentes formes constitue le sujet de ce memoire. 

Par ailleurs, nous ne nous etendrons pas sur la situation en Occident, dans la mesure ou 

de nombreuses publications en font etat en langues occidentales. Nous ne reviendrons 

pas non plus en detail sur la definition technique de la numerisation1. 

Les sources sollicitees pour ce travail ont ete autant que possible diversifiees : 

documents produits par les services concernes (Reserve, Commission pour la promotion 

de la bibliotheque numerique) et entretiens avec les responsables des projets ; rapports 

1 De nombreuses mises au point existent en frangais. Citons A. Jacquession, A. Rivier. 
Bibliotheques et documents numeriques: concepts, composantes, techniques et enjeux. Paris. Electre-
Editions du Cercle de ia Librairie. 1999. F. Seta. Le rdle de la numerisation dans la mise en valeur des 
fonds patrimoniaux : 1'exemple de la bibliotheque interuniversitaire Cujas, memoire detudes, 
EN.S.S.I.B., 1999. Ch. Buresi. A propos de la numerisation. Sous-direction des bibliotheques et de la 
documentation. Novembre 1999 (mise a jour). 
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d'activites de la NDL, symposiums organises par la NDL sur ces questions ; conferences 

organisees par le service de la formation sur les points d'actualite ; observation des 

etapes du transfert de support a la Reserve ; consultation des bases de donnees sur 

Internet et des photoCD disponibles a la Reserve...Nous avons complete ces 

informations par des comparaisons avec d'autres institution: engagees dans des 

programmes de transfert de support, notamment de numerisation au Japon. Enfm, de 

nombreuses associations professionnelles sont engagees dans une reflexion sur les 

bibliotheques numeriques et la numerisation; les analyses de la litterature 

professionnelle nous ont permis par consequent de mieux saisir les enjeux lies a ces 

projets au Japon. 
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I. Numerisation et transfert de support 

l. Quel support de conservation ? 

1.1. Microfilms et donnees numeriques 
Quelles sont les caracteristiques de la numerisation en tant que transfert de support ? 

Qu'en est-il des consequences sur le travail bibliotheconomique, notamment la 

conservation et la consultation des donnees ? 

Commengons par une breve definition : la numerisation consiste a transformer un signal 

analogique en une inforaiation numerique discrete; les points d'une image regoivent 

une valeur correspondant a une certaine couleur ou valeur de gris, valeur codee en 

binaire. La numerisation transforme donc radicalement les donnees initiales. 

Les fichiers numeriques peuvent-ils etre consideres comme une alternative au 

microfilm ? Leurs caracteristiques en font-elles un support de conservation adapte ? 

C'est aujourd'hui les questions qui se posent aux bibliotheques engagees dans la 

numerisation de leurs collections : ces projets impliquent-ils 1'abandon ou non des 

supports de conservation traditionnels ? 

Dans un rapport de fevrier 1999 au Council on Library and Information Resources 

(CLIR) aux Etats-Unis, Abby Smith, directrice des programmes du CLIR, repondait par 

la negative, en 1'etat actuel de 1'avancee des techniques: «Digitization is not 

Preservation — at least not yet...Because digitization is a type of reformatting, like 

microfilming, it is often confused with preservation microfilming and seen as a 

superior, if as yet more expensive, form of preservation reformatting »'. 

1 A. Smith, « Why Digitize ? », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 112. 
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Nous recapitulons en annexe les avahtages et inconvenients des deux supports1. 

Rappelons brievement leurs caracteristiques du point de vue de la conservation et de la 

consultation. Un fichier numerique peut etre copie sans pertes, ce qui n'est pas le cas 

des microfilms, dont la duplication entraine une perte des donnees d'environ 10%. II ne 

se degrade pas avec le temps s'il est recopie periodiquement et ne se degrade pas a la 

consultation comme pourrait le faire un microfilm (si les logiciels sont adaptes). II 

possede une certaine flexibilite : il peut etre compresse, adopter differents formats; 

cette flexibilite autorise plusieurs types d'acces a ces donnees, notamment les acces a 

distance via les reseaux comme Internet. 

Cependant, cette instabilite des donnees numeriques rend plus complexes les fonctions 

bibliotheconomiques qui s'y rapportent (stockage, conservation, catalogage, acces...). 

En effet, ce genre de support pose des problemes de securite et d'authenticite des 

donnees. Les formats evoluent rapidement, les supports physiques eux-memes sont peu 

stables (les disquettes magnetiques, par exemple) et la duree de vie plus courte que celle 

du papier acide2. 

Non se,ulement les supports ont-ils une duree de vie limitee, mais 1'environnement 

technologique materiel et logiciel permettant de lire les donnees evolue tres 

rapidement; les images quant a elles posent des problemes cruciaux de capacite de 

stockage, particulierement les images couleurs ; la compression permet de resoudre 

cette question, mais entraine, a taux importants, une perte des donnees. 

La reflexion sur 1'adoption de formats plus standards, sur la migration continue des 

donnees vers les nouveaux formats, preconisee des 1995 par la Commission on 

Preservation and Access et le Research Library Group aux Etats-Unis, ainsi que sur les 

possibilites d'emuler 1'environnement technique original du document est en cours 

actuellement3. II reste que la migration vers d'autres formats peut engendrer une certaine 

perte des donnees et demande un equipement materiel et logiciel consequent. 

1 Voir Annexe 11. 
2 . Smith, « Why Digitize ? », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 112. M. Lesk. 

« Image Formats for Preservation and Access », A report of the Technology Assessment Advisory 
Committee to the Commission on Preservation and Access. 1990. C. Fleischhauer. Digital Formats for 
Content Reproductions. Library of Congress, July 13, 1998. 

3 Voir C. Lupovici. « Les strategies de gestion et de conservation preventive des documents 
electroniques », BBF, t. 45, n° 4, 2000, p. 43-54. J. Rothenberg. Avoiding Technological Quicksand: 
Finding a Viable Technical Foundation for Digital Preservation. January 1999. A Report to the Council 
on Library and Information. 
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Ces inquietudes vis-a-vis de la fonction de conservation de ces nouveaux supports ont 

conduit au developpement de strategies hybrides, reposant sur 1'utilisation conjointe du 

microfilm et des donnees numerisees, les fonctions de conservation et d'acces etant 

affectees respectivement a Tun et Tautre media. 

1.2. Le transfert « hybride » 
Le microfdm constitue en effet un support dont la technologie est bien connue et 

eprouvee : il offre de bonnes capacites de stockage pour un volume reduit, la 

consultation des donnees se fait a 1'aide d'un materiel qui n'evolue pas ou peu, et de 

bonnes conditions de stockages garantissent une conservation sur plusieurs centaines 

d'annees. Ses caracteristiques l'ont amene a jouer un rdle fondamental dans les projets 

de numerisation, notamment a la NDL. 

Abby Smith parle d' « hybrid conversion »: celle-ci permet de combiner les avantages 

des deux media. Deux solutions sont avancees1. 

La premiere consiste a creer un rnicrof.im de conservation et a le scanner pour permettre 

un acces plus large et, a hautes resolutions, plus lisible, aux donnees. Cette premiere 

solution permet de creer un support de conservation et de reproduction de qualite, et de 

numeriser a moindre cout; elle evite egalement les prises de vues a 1'exterieur de la 

bibliotheque, le microfilmage pouvant generalement etre assure dans les locaux, ce qui 

represente un avantage non negligeable dans le cas de fonds precieux. Elle necessite 

cependant des microfilms d'excellente qualite: ils doivent parfois etre realises 

expressement pour correspondre aux exigences du projet, comme ce fut le cas a la NDL. 

La deuxieme solution consiste a scanner a tres haute resolution 1'original et a creer un 

microfilm destine a la conservation a partir des donnees numeriques (OCM : computer-

output microfilm). Les progres techniques et la baisse du cout du materiel permettraient 

de developper davantage ce procede. 

L'existence de la solution hybride correspond peut-etre a une periode de mutation des 

supports, pendant laquelle les resistances psychologiques ainsi que les obstacles 

1 Voir C. Lee Jones. « Preservation film : platform fo digital access system », CPA Newsletter, 
juillet 1993, n°58. A. Smith, « Why Digitize ? », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 114. 
Voir aussi D. Willis, « The Resolution Factor in Preserving Page-Based Materials », Preservation of 
Electronic Formats & Electronic Formats for Preservation, Fort Atkinson (Wisc.): HighsrriVh Press, 
1993 ; un resume en fran?ais de ces questions se trouve dans : A. Jacquession, A. Rivier. Bibliotheques et 
documents numeriques: concepts, composantes, techniques et enjeux. Paris : Electre-Editions du Cercle 
de la Librairie, p. 196-197. 
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techniques et budgetaires freinent 1'adoption de nouveaux procedes entierement 

numeriques. 

1.3. La question du recours a 1'original 
La numerisation, pas plus que le microfilm, ne permet de restituer toutes les donnees 

liees a un original: des imperatifs economiques limitent la qualite du support; le 

recours a Voriginal restera necessaire dans le cas d'une etude liee par exemple a la 

bibliographie materielle. 

II faut donc insister sur le rapport qui existe entre transfert de support et conservation : 

un ouvrage microfilme ou numerise doit rester accessible au chercheur, et doit donc 

subir les operations de restauration necessaires a sa consultation, ainsi que faire 1'objet 

d'une politique de conservation. Cet imperatif de la consultation de Voriginal reste une 

des priorites a la NDL ; il entraine des operations systematiques de restauration et une 

politique rigoureuse de conservation des originaux. 

2. Bibliothequemumeriques et numerisation au Japon 

Le projet de transfert de support et de bibliotheque numerique a la NDL est en phase 

avec des developpements relativement recents au Japon, et avec plusieurs programmes 

internationaux. II serait trop ambitieux dans le cadre qui est le ndtre de vouloir retracer 

un tableau complet de la situation du transfert de support et plus particulierement de la 

numerisation en bibliotheque au Japon ; nous souhaitons cependant attirer Pattention du 

lecteur sur quelques aspects que nous avons pu percevoir au cours du stage, afin de 

mieux faire comprendre la specificite du cas de la NDL. 

Pour les besoins du memoire, ont ete organisees plusieurs visites de bibliotheques 

engagees dans des programmes de numerisation, de creation de bases de donnees ou de 

developpement de sites Internet dans le domaine des documents japonais anciens. Les 

atouts de la numerisation dans ce domaine sont d'offrir un acces a distance au document 

primaire et d'assurer dans de meilleures conditions la preservation des originaux. 

Nous traiterons ici principalement de la numerisation en mode image, celle-ci etant la 

plus utilisee au Japon pour les fonds anciens. En effet, il existe certaines recherches 

pour tirer parti de la numerisation en matiere d'etudes des textes anciens, notamment au 

Centre de recherche sur la litterature japonaise (Kokubungaku kenkyu shiryo-kan 
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ou a VUniversite de Kyoto, mais les techniques de 

reconnaissance optique de caracteres (OCR) appliquees au systeme d'ecriture japonais 

posent des problemes de codage qui sont eloigne_s de notre sujet. 

2.1. Historique et situation actuelle 
Le transfert de support au Japon possede une histoire aussi ancienne que Vecriture, avec 

des fonctions qui n'ont pas ete seulement conservatoires, qu'il s'agisse d'acquerir des 

merites en copiant les textes sacres, ou de transmettre la tradition d'une ecole de 

peinture. Les nombreux seismes, incendies, la difficulte d'acceder aux collections 

privees, ont conduit les proprietaires de manuscrits precieux, les savants ainsi que les 

protecteurs des arts et des lettres, a envisager des programmes de copie des documents 

conserves dans les collections. Certains de ces ouvrages ne sont ainsi plus connus que 

par des copies ulterieures ou des versions imprimees2. 

Le microfilmage est aujourd'hui un procede bien etabli au Japon : de faible cout, il 

permet une utilisation et une reproduction quasi immediates. Restent cependant les 

problemes lies au cout du stockage. Nous avons retrouve ce probleme dans plusieurs 

bibliotheques, notamment la Toyo Bunko, le Kokubungaku kenkyu shiryo-kan. Les 

microfilms demandent des conditions de conservation exigeantes et constantes, que les 

bibliotheques ne peuvent pas toujours obtenir. Une des solutions retenues est la 

delocalisation, avec une gestion par un organisme exterieur: la Bibliotheque centrale de 

la ville de Tokyo (Tokyoto-ritsu Chud Toshokan V. thiSISd utilisait ce 

systeme jusqu'a une date recente, quand la baisse des credits a conduit la bibliotheque a 

conserver elle-meme les microfilms, bien qu'elle ne puisse offrir d'aussi bonnes 

conditions de conservation sur le long terme. 

Si Von excepte la NDL dont nous parlerons plus loin, les principales entreprises de 

microfilmage de fonds japonais anciens sont actuellement menees a VUniversite du 

Tohoku (collection Kano, Tohoku daigaku fuzoku toshokan shozo Kand Bunko 

S^@SltFJfJ¥), et a VUniversite d'Okayama farchives de la 

1 Fonde en 1972, il s'agit d'un organisme interuniversitaire destine a etudier, acquerir, conserver et 
mettre a disposition des chercheurs des sources concernant la litterature japonaise avant l'ere Meiji 

2 oir P. Kornicki. The Book in Japan: A Cultural History from the Beginnings to the Nineteenth 
Century. Leide, Boston, Cologne, Brill, 1998. 
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famille Ikeda, Okayama daigaku Ikeda-ke bunko hansei shiryd 

Le Kokubungaku kenkyu shirydkan coopere avec les 

possesseurs de fonds anciens au Japon pour microfilmer les collections et conserver ces 

microfilms. Un catalogue parait tous les ans et une base de donnees des microfilms est 

disponible sur Internet1 

Afin de faciliter la consultation, les bibliotheques possedant un vaste fonds de 

microfilms se sont engagees dans la realisation de fac-similes, dans le format de 

1 ' o u v r a g e  d ' o r i g i n e  e t  s u r  p a p i e r  j a p o n a i s  :  c i t o n s  l a  v a s t e  c o l l e c t i o n  d e  k i b y o s h i  H S I R  

a la Bibliotheque centrale de Tokyo, la collection de litterature de Pepoque d'Edo au 

Kokubungaku kenkyu shiryokan, et la collection des manuscrits de Dun-Huang a la Toyo 

Bunko. La communication des fac-similes offre tout d'abord au lecteur une meilleure 

apprehension des donnees liees a la presentation materielle du document; elle permet 

aussi d'assurer une meilleure conservation des microfilms. 

Signalons egalement d'autres solutions adoptees pour permettre de reduire le taux de 

consultation directe des ouvrages precieux. 

La description precise d'un fonds joue un role important dans sa preservation. Prenons 

1'exemple de la Toyo Bunko: la collection Iwasaki comporte un grand nombre 

d'ouvrages illustres extremement precieux, tant par les textes litteraires que par les 

particularites bibliographiques (reliure, papiers a motifs, annotations...). La description 

precise de ces ouvrages dans un catalogue raisonne donne aux chercheurs des 

indications leur permettant de faire un premier tri dans le fonds, evitant ainsi a ces 

volumes une consultation trop frequente. Le cas de la Toyo Bunko est assez particulier, 

dans la mesure ou la bibliotheque est adjointe a des groupes de recherches qui 

travaillent sur les fonds. La NDL publiait egalement jusqu'a une date recente un 

catalogue de notices descriptives de ses fonds precieux ; la politique d'abandon 

progressif des supports papier pour les bibliographies a conduit ensuite la Reserve a 

mettre 1'accent sur les bases de donnees. 

1 Le departement de litterature japonaise compte environ 30 000 microfilms, 55 000 microfiches et 
64 000 volumes en fac-similes. Cette meme institution a developpe au debut des annees 1990 une base de 
donnees bibliographique des fonds anciens, a partir des catalogues collectifs Kokusho sdmokuroku et 
Kotenseki sogd mokuroku (Iwanami shoten); il s'agit de la base de donnees Koten-seki sogo mokuroku 
detabesu iliSn"BliT2"— ̂  X, principale reference en matiere de catalogage des fonds 
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Ces projets de transfert de support ont evolues pour certains vers la realisation de bases 

de donnees iconographique^comme celle de la Kand Bunko a 1'Universite du Tdhoku1. 

II s'agit de 200 titres (3 500 images en couleurs) numerises a partir des microfilms et 

mis a la disposition deschercheurs, des etudiants et du grand public sur Internet. 

En effet, les notions de bibliotheque et de services electroniques se developpent dans 

nombre de bibliotheques au Japon, principalement universitaires. Le Centre national des 

systemes des sciences de 1'information, NACSIS2, propose un catalogue collectif des 

ressources des bibliotheques universitaires (Nacsis-cat), ainsi que les services d'une 

bibliotheque numerique a un public restreint d'abonnes (institutions de recherches, 

bibliotheques...), comme 1'acces a des memoires, des articles. Plusieurs universites 

sont concernees par des projets de bibliotheques numeriques : 1'Universite des sciences 

de l'information et des bibliotheques (ULJS), 1'Universite de Tsukuba, de Kydto, de 

Keio, 1'Universite de technologie de Tokyo, 1'Universite de la ville d'Osaka ... Dans ce 

contexte de developpement des bibliotheques numeriques, les fonds anciens 

representent un atout pour une bibliotheque qui souhaiterait faire connaitre la richesse 

de ses fonds au public grace a une diffusion numerique. 

De plus, des preoccupations liees a 1'acces des collections virent le jour au debut des 

annees 1980, au moment ou se faisait plus forte la prise de conscience des problemes 

poses par le papier acide : la notion de « preservation des collections pour permettre 

leur consultation » (riyo no tame no shiryo hozon |/fj W#-'i^{f) a lance le 

debat sur les ameliorations a apporter dans le domaine de la restauration et du transfert 

de support. 

II reste que peu d'institutions sont engagees aujourd'hui dans la numerisation du 

patrimoine ancien au Japon: les connaissances en matiere de bibliographie ne 

s'accompagnent pas toujours de competences en informatique, et inversement; un 

anciens. Elle est disponible sur Internet depuis mars 1998. Page d'accueil des bases de donnees du 
Kokubunken : Adresse URL : http://www.niiI.ac.ip/databases/databases.htm 

1 Adresse URL : http://www.librarv.tohoku.ac.jp/kano/kano top.html 
2 NACSIS a ete con^u en 1986 comme une agence bibliographique de 1'enseignement superieur, 

charge de coordonner les catalogues en ligne des bibliotheques universitaires. II est integre a 1'Universite 
de Tsukuba. NACSIS coordonne aussi 1'activite des bibliotheques universitaires, fait le lien entre les 
p r o f e s s i o n n e l s  d e  l ' i n f o r m a t i o n ,  o r g a n i s e  d e s  c o l l o q u e s  s u r  l e s  s c i e n c e s  d e  l ' i n f o r m a t i o n .  A d r e s s e  U R L :  
http://www.nacsis.ac.jp/les/les-i.html. 
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veritable probleme de communication et de formation cree par consequent un obstacle 

non negligeable aux entreprises de numerisation. Plusieurs projets, notamment celui de 

la NDL, en sont encore au stade experimental, et la coordination des programmes au 

niveau national reste a entreprendre Un petit nombre de bibliotheques proposent des 

bases de donnees iconographiques de leurs fonds. Citons la Collection Kano a 

1'Universite du Tohoku, les fonds d'histoire locale Kawai JI|-& et Kikuchi Sitti a 

I'Universite de Toyama1, les fonds precieux et les collections microfilmees a 

i'Universite d'Osaka2, les fonds precieux de VUniversite de Niigata3, de l'Universite de 

Kyoto4. 

Ce mouvement touche egalement les bibliotheques publiques, surtout des bibliotheques 

departementales comme celle d'Akita5. La Bibliotheque centrale de Tokyo evalue 

actuellement la possibilite de mettre en place une base de donnees gerant les images 

numeriques ; elle permettrait d'offrir un acces plus large, a moindre risques, a des 

collections tres consultees, souvent fragiles et de format delicat a manipuler : estampes 

xylographiques, recueils de calligraphie ou d'inscriptions (takuhon cartes et 

plans d'architecture. 

Signalons enfin Vactivite des editeurs prives, qui produisent en collaboration avec les 

bibliotheques des collections d' images numerisees. Plusieurs CD-ROM ont ete edites : 

Gunsho ruiju Meisho zue Shiko zensho EWS-^IF... 

L'editeur Maruzen qui avait collabore au microfilmage des ouvrages de 1'ere 

Meiji de la NDL en 1991, proposait en 2000 un CD-ROM comportant les collections du 

debut de 1'ere Showa numerisees en mode image (300 dpi), ce qui represente environ 58 

000 titres6. Citons egalement, paru la meme annee, un CD-ROM d'ecritures 

1 Adresse URL : http://www.tovama-u.ac.ip/Kawai/ et http://www.tovama-u.ac.ip/Kikuchi/ 
2 Adresse URL : http://libdb.media/osaka-cu.ac.ip/ 

' Adresse URL: http://www.lib.niigata-u.ac.ip/ades-info/index.html (accessible aux internautes 
inscrits) 

4 Adresse URL : http://ddb.libnet.kulib.kvoto-u.ac.ip/minds.html 
5 Adresse URL : http://www.apl.pref.akita.ip/ 

'' Kokwitsit Kokkai Toshokan shozo Shdwa zenki kankd losho CD-han shu sei 
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bouddhiques ayant ete conservees au Shoso-in iT:ftP)c ; il s'agit d'environ 5 000 

rouleaux numerises en couleur'. 

De nombreuses initiatives se font donc jour au Japon dans le domaine de la 

numerisation des fonds anciens et de leur diffusion sous forme numerique. La reflexion 

sur la conservation des donnees et leur mise en valeur prend une place de plus en plus 

importante dans les preoccupations des bibliotheques. La coordination au niveau 

national, et le reperage des collections deja numerisees sont egalement des points dont 

ia necessite se fait actuellement sentir. Enfln, ies fonds japonais anciens posent par leur 

fragilite, ou leurs caracteristiques bibliographiques, des problemes particuliers lors d'une 

operation de numerisation. 

2.2. Specificite des fonds japonais anciens 
La numerisation des documents anciens japonais ne differe pas dans son principe du 

meme procede en Occident. II reste que les fonctionnalites du numerique peuvent etre 

un atout pour mettre en valeur les caracteristiques des documents japonais (estampes en 

seri^ imbrication du texte et de 1'image), ou de pallier les difficultes posees par la 

consultation des originaux (reliures fragilisees ou demandant une certaine maitrise, 

comme les rouleaux). 
\ 3 Les problemes lies toute operation de numerisation resident principalement dans le cout 

et la longueur de Ventreprise ; le budget comprend bien sur les prises de vue elles-

memes, le cout de Vequipement materiel et logiciel, ainsi que celui des supports de 

stockage. Mais interviennent egalement tout le travail preparatoire sur les documents 

(selection, description) et le traitement des donnees numerisees ; ceux-ci s'averent, 

dans le cas des fonds anciens, particulierement lourds. 

La numerisation de fonds anciens etant une entreprise particulierement couteuse, elle 

implique toute une reflexion prealable sur les fonds concernes, le public cible et les 

usages qui seront faits des documents numerises. 

' Shdsd-in shogozo kyokan lEli" IIS 
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L'orientation generale du projet 

Nombre cVinstitutions se sont engagees au Japon dans la realisation de bibliotheques 

numeriques, avec des orientations differentes selon qu'il s'agit d'une bibliotheque de 

recherche ou d'une bibliotheque municipale. La reflexion sur le public vise et les usages 

du fonds numerise retentit bien evidemment sur les choix techniques. 

Recapitulons les fonctions que peut remplir une bibliotheque numerique proposant un 

acces a des documents numerises : 

• fournir des supports de substitution pour des documents craignant une manipulation 

excessive (ouvrages precieux, formats speciaux...) 

• proposer un acces a des documents dont la consultation est interdite en raison de 

leur etat (papier acide) ou de leur statut (tresors nationaux...) 

• elargir 1'acces a des documents peu accessibles (travaux universitaires...) 

• fournir des documents n'existant que sous forme numerique 

• offrir des informations a valeur ajoutee (notice explicative...) 

Les differents types d'acces aux donnees numeriques permettent de satisfaire plusieurs 

objectifs concurrents et apparemment contradictoires ; plusieurs types de supports 

pourront etre exploites par des publics differents. 

Cest egalement le cas pour les fonds anciens. Les bibliotheques universitaires ou les 

centres de recherche optent pour la numerisation de travaux de recherche et donnent 

acces a des fonds anciens numerises en mode image accompagnes de leur 

transcription. Les bibliotheques publique quant a elles proposent plutot une vitrine de 

leur fonds, selon des criteres qui touchent a la valeur esthetique des objets. 

La Reserve de la NDL a engage une approche diversifiee de ses fonds qui s'est traduite 

par differentes realisations en partenariat avec plusieurs entreprises depuis 1996. 

Preparation et manipulation des ouvrages 

A la difference des fonds contemporains, qui pourront etre massicotes et traites en 

masse, les fonds anciens imposent une approche document par document, visant a les 

proteger lors des manipulations et a verifier leur condition. La reliure doit de preference 

etre laissee intacte. Enfin, les encres peuvent etre decolorees, les papiers jaunis, ce qui 

pose des problemes de qualite d'image. 
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La manipulation meme des ouvrages pendant les prises de vue necessite un materiel tres 

specialise. Les scanners permettant des prises de vue directes sur 1'original sans abimer 

1'ouvrage (scanner livre ouvert) sont encore couteux, et peu adaptes aux ouvrages 

illustres, le mode couleur n'etant generalement pas integre. Ceci permet de comprendre 

l'etape du microfilmage prealable, pour lequel les bibliotheques sont bien equipees. 

La description des documents numerises 

La diffusion de donnees numerisees doit enfin s'accompagner de descripteurs 

permettant a 1'utilisateur de s'orienter et de selectionner l'information qui l'interesse. 

Comme 1'ecrit Akby Smith, la description des elements numerises est indispensable a 

leur diffusion, dans la mesure ou l'absence materielle de support rend plus difficile leur 

identification, notamment sur le Web : «the collections that are on the Web are, in a 

real sense, publications, accompanied as they are by a great deal of descriptive 

information created in order to make the items understandable in the context of the 

Internet»'. 

Une entreprise de numerisation ne se reduit donc pas a une simple digitalisation de 

documents : cette derniere s'accompagne de toute une description bibliographique, 

iconographique permettant de faire des recherches pertinentes sur la collection 

proposee. 

Un des problemes qui surgissent donc a ce stade, notamment dans les bibliotheques 

publiques, provient des difficultes posees par le traitement des fonds anciens. 

Dans beaucoup de bibliotheques, les fonds anciens sont presentes dans la meme base 

que le fond general (c'est le cas de l'OPAC NAGSIS-cat). Ils necessitent cependant une 

base de donnees differente, du fait de leurs particularites bibliographiques qui ne 

ressortissent pas aux regles de catalogage courantes2. De plus, ces memes particularites 

rendent inoperant le rapatriement de notices, dans la mesure oucelles'cne peuvent rendre 

compte dans le detail des particularites des editions et des impressions. 

La difficulte pour traiter les fonds anciens provient du manque de personnel specialise : 

les bibliotheques peuvent collaborer avec des specialistes de la bibliographie japonaise, 

1 A.Smith, « Why Digitize ? », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 116. 
2 Nippon Cataloguing Rules (NCR), dont la derniere version date de 1994. 



comme le fit la Bibliotheque de la ville de Tokyo avec NAGASAWA Kikuya ; 

les bibliotheques universitaires font appel au personnel enseignant; une cooperation 

peut encore etre mise en place entre plusieurs institutions, comme entre le Centre de 

recherche sur la litterature japonaise (Kokubungaku kenkyu shiryokari) et le Centre de 

recherche sur V Extreme-Orient de FUniversite de Tokyo (Tokyo Daigaku Toyo bunka 

kenkyu-jo 

Les fonds anciens posent aussi des problemes specifiques de transeription sous 

forme informatique. 

Afin de permettre 1'echange informatique des donnees textuelles, ont ete creees des 

normes specifiant le codage des caracteres japonais (kanji En raison de leur 

complexite, chaque caractere est code sur deux octets. Les plus courants forment la liste 

des Joyo kanji editee en 1981 (au nombre de 1945) et correspondant au code 

informatique normalise JIS X 0208-1983. Actuellement le traitement informatique 

n'autorise que les caracteres relevant d'Unicode, jeu de caracteres normalise par 1'ISO, 

revise en 1997 ; il code les caracteres sur deux octets et offre 65 536 possibilites, avec 

environ 10 000 et quelques milliers de caracteres pour le japonais (code JIS X 

0221 :1995). Mais ceci reste insuffisant1. 

Les kanji utilises a 1'epoque d'Edo ont ete modernises en 1945. La question se pose 

donc de respecter la graphie du document original ou de la moderniser. Un kanji a la 

graphie modernisee possede un code different d'un kanji note avec Vancienne graphie : 

une recherche dans une base de donnees ne donnera donc pas le meme resultat avec 1'un 

ou 1'autre terme de recherche. 

D'autre part, les documents anciens peuvent comporter des caracteres qui n'existent pas 

dans le code JIS : s'agit-il alors de les normaliser (mais selon quelles normes) ? ou de 

les creer informatiquement, comme le proposent actuellement certains centres de 

recherche et societes sur Internet ? 

Cette situation complexe constitue un obstacle a la normalisation de bases de donnees 

concernant les fonds anciens : aucune norme de transcription n'est pour Pinstant 

adoptee au Japon, meme si certains principes communs se retrouvent d'une bibliotheque 

1 Certaines bibliotheques emploient alors des signes comme 1'asterisque pour transcrire ces 
caracteres non reconnus par le codage informatique. 
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a l'autre. 

Le respect des droits d'auteurs 

La multiplicatidn des services de bibliotheques numeriques a entraine a la fin des 

annees 1990 toute une reflexion sur le respect des droits d'auteur. La NDL consacra 

d'ailleurs en 1998 un numero special de son bulletin a ces questions. 

La loi sur les droits d'auteur au Japon fut votee en 1970 ; elle subit de nombreuses 

revisions jusqu'a la derniere en 1991. Nous pouvons decomposer les droits d'auteurs 

lies a la mise en ligne de documents numerises en deux sortes de droits1 : les droits iies a 

la reproduction (art. 21), qui concernent 1'acte de numerisation, et les droits lies a la 

diffusion (art. 23); les informations digitalisees sont en effet stockees sur un serveur et 

1'utilisateur peut acceder au document a travers un reseau. Ces deux sortes de droits 

necessitent 1'accord de Vauteur, ou de ses ayant droits 50 ans apres la mort de 1'auteur. 

On pourrait penser que les documents patrimoniaux ne sont gueres concernes par ces 

questions, la frontiere des fonds anciens se situant generalement a la fin de 1'epoque 

d'Edo, en 1868. Nous parlerons plus loin de cette question, mais la chronologie ne 

constitue pas le seul critere de constitution des fonds d'une reserve en bibliotheque : la 

qualite de 1'illustration, Vaspect de 1'ouvrage (reliure a la japonaise, papier japonais), 

son insertion dans une tradition datant de 1'epoque d'Edo sont autant de facteurs qui 

conduisent a prendre en compte les ouvrages de l'ere Meiji. Les estampes 

xylographiques notamment furent 1'objet de campagnes de numerisation recentes : 

celles-ci ne peuvent se mener sans une recherche prealable, document par document, 

des droits lies a leur reproduction et a leur diffusion. 

L'unique organisme de droits d'auteurs pour la production imprimee, le Nihon fukusha-

ken sentd V ~, reste insuffisant pour gerer les demandes de 

negociations des droits. Les bibliotheques doivent donc mener elles-memes les 

negociations aupres des ayant droits, comme la NDL le fit avec les collections de la 

Bibliotheque internationale des livres pour enfants, ouverte en 2000. Mais le temps et 

le cout requis par ces demarches constituent un obstacle pour la plupart des 

bibliotheques et freinent ainsi la mise a disposition des documents sur Internet. 

1 Voir Chdsaku-ken kankei hdrei-shu [reglementation sur le droit d'auteur], Tokyo, chosakuken 
joho center, 1999. 
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L'Universite de Tsukuba et NACSIS ont mis en place des systemes qui allegent les 

procedures et leur permettent de developper leurs services en ligne (accords avec les 

societes savantes, par exemple). 

3. Cadre des projets de numerisation a la NDL 

L'ouverture de 1'annexe du Kansai (region de Kyoto-Osaka), prevue en 2002, a conduit 

a remodeler 1'organisation interne de la NDL et a repenser la modalite des services 

offerts au public. La priorite est placee depuis le debut des annees 1990 sur la 

dematerialisation des supports, afin de permettre un acces distant a 1'information et de 

faciliter la communication a 1'interieur et a Vexterieur de la bibliotheque. II fallait par 

ailleurs envisager la necessite de s'aligner sur les projets des autres grandes 

bibliotheques nationales. A la suite d'experiences menees conjointement avec le MITI, 

le projet de bibliotheque numerique est lance en 1998. 

Ce projet vise a assurer un echange rapide de l'information entre les differentes annexes 

de la NDL. II s'agit essentiellement de permettre le fonctionnement de la NDL sur les 

deux principaux sites, d'assurer des services a distance via Internet, de construire urie 

architecture coherente des contenus digitalises proposes au public, et d'organiser la 

cooperation entre les bibliotheques au niveau national et international. 

Les questions de conservation, notamment 1'acidite du papier, qui se posent au niveau 

international, ont egalement ete des catalyseurs dans la reflexion sur le transfert de 

support et la numerisation. 

Enfin, avec l'introduction des publications electroniques dans le depot legal1, et la 

multiplication des projets de numerisation des collections, le probleme de la 

conservation de ces supports fit 1'objet d'une reflexion approfondie a la NDL au sein 

d'un groupe de travail depuis 1998. Les insuffisances de la NDL dans ce domaine 

avaient ete reconnues lors du 9e Symposium international sur la conservation (1998): 

les donnees numerisees etaient stockees par les departements concernes sur differents 

supports, dans differents formats, et il n'existait pas de veritable guide unifie en matiere 

de politique de conservation pour ces supports. II etait donc urgent d'accompagner les 

projets de numerisation par une reflexion sur les developpements recents dans ces 
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domaines, mission de la Commission pour la promotion du projet de bibliotheque 

numerique a partir de 1998. 

3.1. Les projets avec les partenaires de la NDL 

Le projet experimentaI de bibliotheque numerique (1995-96) 

La NDL participa en 1995 au projet experimental de bibliotheque numerique (Pairotl o 

denshi toshokan shisutemu n 7 A) mene par l'IPA 

(Information-Technology Promotion Agency), sous les auspices du ministere de 

l'Industrie et du Commerce (MITI). 

Le but du projet etait de promouvoir la creation de bibliotheques numeriques et de 

realiser des experimentations dans ce domaine, afin de mettre a disposition du public 

sous forme digitale un ensemble de contenus intellectuels differents, jusque la 

rassembles dans les bibliotheques sous forme papier. L'application de ces resultats au 

Kansai-kan a partir de 2002 devrait encourager le developpement d'une vaste 

bibliotheque numerique et stimuler 1'industrie de la publication electronique. 

Ainsi, de 1995 a 1999, 5 billions de yen ont ete attribues par le MITI a ce projet. De 

plus, 283 millions ont ete alloues pour 1'annee 1995 a la NDL pour mettre en place son 

systeme de bibliotheque numerique. 

Le projet se divisait en deux sous-projets : 

— le catalogue collectif national, projet dirige par la NDL ; les essais dans ce domaine 

eurent lieu a partir de 1998. 

— I'experimentation de systemes de bibliotheques numeriques : il s'agissait de cerner 

les problemes intellectuels et technologiques lies a la fourniture de documents en ligne. 

De nombreuses verifications techniques permirent d'avancer dans le domaine de la 

numerisation des documents a la NDL. 

C'est dans le cadre de ce projet que furent menees les premieres experimentations de 

transfert de support hybride a la Reserve ; elles permirent d'affiner les choix techniques 

et de mener une veritable politique de numerisation par la suite a partir de 1998. Pour 

les autres departements, d'autres options furent choisies, en fonction de l'etat des 

originaux et de leur destination : digitalisation direct de 1'original pour des documents ne 
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posant pas de problemes de conservation, techniques d'OCR...'. Les choix techniques 

lies aux differents usages des documents numerises ont donc ete differencies, a 

l'interieur meme de la NDL. 

Les experimentations en matiere de bibliotheque numerique se firent plus precises a 

partir de 1998, notamment dans le cadre de partenariats avec differents organismes. 

Recherche et developpement des bibliotheques numeriques nouvelle generation 
(1996-2000) 

Ce projet mene par le MITI fit appel a la collaboration d'un organisme commissionne 

par 1'IPA, le JIPDEC (Japan Information Processing Development Center). 

II s'agissait de prolonger le projet pilote lance en 1995, avec des experimentations 

destinees a roder les technologies liees au themes suivants : automatisation de la 

numerisation de masse, stockage de vastes reservoirs de donnees, rapidite et ergonomie 

des requetes, controle et gestion des droits d'auteur. Celles-ci se deroulerent de 1998 a 

1999. II est prevu un nouveau projet en collaboration avec l'IPA de 2000 a 2002. 
/ 

Collaboration avec BBCC (1997-2000) 

BBCC (Association of Broadband-ISDN Bussiness chance & Culture Creation) est un 

organisme localise dans le Kansai, appele ajouer un grand role dans la mise en place de 

VAnnexe en 2002. 

En 1997, la collaboration avec BBCC permit de mener des experimentations sur 

1'indexation et les interfaces de recherche d'informations a distance. Puis en 1998, 

1'attention s'est portee sur les relations dynamiques entre le texte et les images dans le 

cadre des bibliotheques numeriques. 

Cette collaboration permit notamment a la Reserve a partir de 1998 d'utiliser pleinement 

les techniques de numerisation au proiit d'une mise en valeur des documents a travers 

les expositions virtuelles. 

3.2. La Commission pour la promotion du projet de bibliotheque 
numerique (1997-98) 

Une Commission (Denshi toshokcm suishin iinkai 'lii* fN m -fffiS?£i i) formee en 

1997, fut chargeebmener la reflexion sur les questions liees a la bibliotheque numerique. 

1 Voir Annexe 8. 
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Le programme de ce projet est detaille dans le Plan pour la bibliotheque numerique de 

la NDL (Kokuritsu Kokkai Toshokan denshi toshokan koso 

de 1998. 

Cinq themes de reflexion furent proposes en 1997 : 

• le catalogue collectif national, qui entra dans sa phase experimentale en 1998 sur ie 

site de l'IPA. 

• 1'acces a 1'information administrative. La NDL, en tant que Bibliotheque de la 

Diete, est le premier pole de ressource documentaire concernant la legislation et les 

debats parlementaires. II etait necessaire que les membres de la Diete et les citoyens, 

puissent acceder a une base de recherche plein texte sur ce domaine. 

• la refonte de la page d'accueil du site de la NDL (effective en mars 2000). 

• 1'etude et 1'evaluation des enjeux techniques lies aux bibliotheques numeriques. 

• le systeme de bibliotheque numerique a la Bibliotheque internationale des livres 

pour enfants, amenee a ouvrir en 2000. 

En 1998 furent constitues deux groupes de travail a Vinterieur de cette commission : 

1) Le groupe de travail sur la cooperation technique (gijutsu kyoryoku chdsei-han 

SSfS jl IIISS:). Ses travaux portent sur quatre points : 

• participation a la recherche sur les bibliotheques numeriques nouvelle generation en 

collaboration avec le JIPDEC. 

• mise en place d'experimentations avec la participation de BBCC. 

• etude sur la saisie des donnees iconographiques ; elle parut en mars 1999 et servit de 

guide aux operations de numerisation menees a la Reserve. 

• etudes sur la conservation des documents numeriques. 

2) Le groupe de travail sur 1'information administrative (gyosei joho-han 

Cette commission coordonne les projets de numerisation des differents 

departements, dans la mesure ou il est necessaire de construire une architecture 

coherente des contenus digitalises proposes au public. Enfin, des conferences sont 
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organisees a l'echelle nationale afin de partager l'information concernant la realisation 

des projets de bibliothequesnumeriques. 

3.3. Les projets internationaux 
Le projet de bibliotheque numerique a la NDL s'insere dans plusieurs projets 

internationaux qui concernent la conservation et 1'acces au patrimoine mondial. 

« Memoire du monde » (UNESCO) 

Le projet « Memoire du monde » de l'UNESCO vise a assurer la preservation du 

patrimoine documentaire mondial, par differents moyens dont la numerisation. et a le 

diffuser sur differents supports. II fut lance en 1996 a Oslo lors d'une conference 

internationale ou fut reconnue 1'urgence de programmes nationaux de preservation et 

d'acces au patrimoine. Plus qu'une veritable coordination au niveau international, il faut 

voir dans ce projet des aides ponctuelles apportees a des collections en peril, notamment 

a Prague, Sofia, ou Saint-Petersbourg. 

L'UNESCO developpe egalement un site Web dans le but de rendre disponible la liste 

complete de ces collections numerisees. On peut ainsi voir deux ouvrages des 

collections de la NDL ; il s'agit d'un ouvrage illustre en noir par Moronobu et un recueil 

d'estampes de Toyokuni. 

Bibliotheca Universalis 

Le projet de Bibliotheca Universalis, lance en 1995 regroupait les bibliotheques 

nationales des pays du G7 ; son objectif etait de « constituer a partir des nombreux 

programmes de numerisation existants, une collection des savoirs de 1'humanite 

disponibles sur les reseaux pour un large public»1. Les caracteristiques du projet 

definies en 1995 visent a construire un environnement reseau, un systeme distribue (les 

serveurs sont localises dans chaque pays), des fonctions de recherche avancees et des 

normes communes dans 1'acces aux donnees ainsi que dans leur description 

bibliographique. Ce projet etait dirige conjointement par la France et le Japon. 

Cependant, il reste que ce projet n'as pas encore debouche sur des resultats concrets. 

1 G. Bequet. « Bibliotheca Universalis : vers un catalogue commun des documents numerises 
accessibles par les reseaux telematiques », BBF, t. 40, n°5, 1995, p. 54. 



L'entreprise de bibliotheque numerique menee par la NDL s'insere dans nombre de 

recherches menees actuellement ay Japon et dans le monde concernant la conservation 

et 1'acces au patrimoine. Elle est fort bien eclairee par le cas specifique du projet de 

numerisation a la Reserve. Celui-ci constitue un projet experimental qui releve plusieurs 

defis. La collaboration avec des entreprises exterieures, la nature des documents, 

l'exigence de qualite des images, la structure de la base de donnees iconographique et 

les expositions virtuelles font de Tentreprise de numerisation de la Reserve un veritable 

projet pilote experimental au sein de la NDL, dont toutes les dimensions posent des 

questions interessantes au point de vue bibliotheconomique. 
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II. Le service de la Reserve (Kotenseki 
shiryo-shitsu^ S-# #4 S ) 

l. Aspects organisationels : Histoire, missions et 
collections 

1.1. Missions 
Le service de la Reserve est integre au departement des Livres (tosho-bu Nous 

traduisons par « Reserve » un terme qui signifie litteralement « service des ouvrages 

anciens »' et qui fut instaure en 1986 pour remplacer 1'ancienne denomination trop 

e t r o i t e  d e  «  l i v r e s  r a r e s  »  ( k i c h o s h o - s h i t s u  M i f l  W S ) ,  

Le service compte actuellement environ une dizaine de personnes : un directeur, un 

sous-directeur, 4 responsables du traitement et de la salle de lecture, 3 responsables de 

la conservation, 1 charge des projets exceptionnels. 

Le rdle de la Reserve est defini dans 1'article 56 de la loi sur la NDL, et plus 

precisement dans 1'article 33 du Reglement interieur sur la repartition des taches a la 

NDL (Kokuritsu Kokkai Toshokan jimu bunsho naiki lil Y/. 11|><I S8 

de 19862. Elle a pour missions de traiter, conserver et cataloguer les livres japonais 

anterieurs ou contemporains de la periode d'Edo, les livres chinois anterieurs a la 

periode Qin (1912), ainsi que les fonds precieux ; elle est chargee de leur reproduction 

(microformes, photographies, fac similes...), gere la salle de lecture et les magasins des 

livres rares ; elle assure 1'administration generale du service et les relations avec les 

organismes exterieurs. Enfin, pour les livres japonais, elle est chargee de construire un 

fichier d'autorites auteurs et de le mettre a jour. 

1 Kotemeki shiryd-shitsu^^WiMM;'^-
2 Kokuritsu Kokkai Toshokan hdki-shu, 1995, p. 72-73, art. 202-203. 
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Integree au service de la Reserve, la Commission de designation des ouvrages precieux 

(kichoshoto shitei iinkai se reunit regulierement afin de decider 

d'admettre ou non les ouvrages dans cette classe. Elle se fonde sur differents criteres 

etablis par la NDL, definis de fa?on assez detaillee en 1962 dans deux documents : les 

criteres des fonds precieux (kichosho shitei kijun) et ceux des fonds semi-precieux 

(jun-kichoshoto shitei kijun). Les criteres de base pour les collections japonaises sont la 

datation (avant Fere Keicho [1596-1615]) et la valeur historique ou documentaire 

(manuscrits autographes, presence d'annotations, d'illustrations...). 

II faut noter 1'originalite de la presence de telles definitions au Japon : nombre de 

bibliotheques ont une reserve mais la defmition de « fonds ancien » ou de « fonds 

precieux » ne fait pas 1'objet de criteres clairement definis. 

1.2. Historique 

La NDL trouve ses origines dans deux bibliotheques nees de la Restauration imperiale 

de Meiji (1868): la bibliotheque de la Diete, instituee en 1890, et la Bibliotheque 

imperiale, officiellement reconnue comme la Bibliotheque nationale du Japon en 1898. 

La Bibliotheque imperiale fut elle-meme constituee a partir de 1'ancienne Bibliotheque 

de Tokyo, fondee en 1875 sur le modele occidental. Installee a partir de 1906 dans un 

nouveau batiment a Ueno (Nord-Est de Tokyo), elle devint en 1948 « 1'Annexe de 

Ueno », alors que le palais Asakasa fut choisi comme batiment principal de la NDL. 

Jusqu'en 1948 prit place une periode de vastes acquisitions et de grand dons dans le 

domaine des fonds anciens. 

Lors de 1'ouverture du batiment actuel de la NDL sur le site de Nagatacho en 1961, fut 

creee une « Reserve des fonds precieux» (Kichdsho-shitsu mSWS). Elle reunissait 

les fonds precieux de 1'ancienne Bibliotheque imperiale de Ueno, soit 17 000 titres dont 

certains avaient ete classes « biens culturels importants» en 1955', ainsi que les 

collections speciales conservees dans le batiment du palais Akasaka. 

1 II existe une classification destinee a proteger le patrimoine classe : Tresors nationaux (kokuho 
SS), bien culturels importants (juyo bunka-zai Elle est definie par la Loi sur la protection 
du patrimoine (Bunkazai hogo-hd XitMvotee en 1950, apres 1'incendie du Pavillon d'or du 
Horyu-ji. Elle reprend plusieurs legislations anterieures en apportant une definition elargie a la notion de 
patrimoine. 
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Comme la denomination de ce service 1'indiquait, des criteres furent mis en place en 

1962 afin de determiner la frontiere entre le fonds general et celui de la Reserve. La 

consultation de ces ouvrages obeissait a des regles strictes ; la Reserve fut pourvue de 6 

places de lectures, puis s'agrandit a 12 en 1968. 

Lors de Vouverture de 1'annexe en 1986', la Reserve beneficia d'une profonde 

reorganisation, tant dans ses missions que ses collections. Le terme de « precieux » 

disparut de sa denomination, qui devint Kotenseki shiryo-shitsu : il ne 

s'agissait plus seulement de traiter les ouvrages precieux, mais egalement tous les 

ouvrages japonais anterieurs a 1868 et les ouvrages chinois anterieurs a la periode des 

Qing (1912). D'autres criteres furent ajoutes ; en effet, pour simplifier la selection sur 

les rayonnages et le demenagement des collections, un critere de bibliographie materiel 

fut retenu, celui de la reliure « a la japonaise » (wasd-bon Le terme de 

«classique» (koten) ne constitue donc pas un critere de selection, des textes 

« classiques»presentes dans un ouvrage relie a Voccidentale etant vouesa aller dans le 

fonds general. La frontiere entre le fonds general et la Reserve est donc mouvante. Ce 

parti pris est aujourd'hui a Vorigine d'une certaine incoherence : nombre d'ouvrages 

contemporains entrent a la Reserve par ce seul critere de la reliure. La question de la 

reorganisation du fonds est alors posee pour 2002, date de Vouverture de Vannexe du 

Kansai: faudra-t-il ne garder que les ouvrages anterieurs a Vepoque d'Edo ? 

Qu'en sera-t-il des ouvrages edites plus tardivement mais ressortissant par leurs 

caracteristiques a la bibliographie des livres anciens ? La question de cette frontiere 

entre le fonds anciens et le fonds general n'est pas nouvelle ; elle se pose a toute 

bibliotheque possedant un fonds patrimonial. Le respect de criteres de bibliographie 

materielle comme Vimpression xylographique, la reliure a la japonaise, des 

imperatifs de conservation, tout comme Vevolution du regard sur les productions de 

1'ere Meiji, longtemps meprisees, font de la date de 1868 une frontiere difficile a tenir : 

nombre d'ouvrages de Meiji sont aujourd'hui presents dans les reserves. II reste 

qu'aucune date precise n'est communement admise pour la discrimination des fonds. 

1 Le batiment annexe, jouxtant le batiment principal, a ete construit en 1986 afin d'abriter les 
collections de periodiques. 

2 Les reliures les plus courantes a partir de 1'epoque Meiji etant les yamaio-toji. 
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L'ouverture de l'aiinexe du Kansai-kan sera 1'occasion d'une reorganisation des 

collections, et donnera lieu a une rationalisation de la repartition du traitement entre les 

services, dont fera partie la Reserve : cette entreprise permettra peut-etre de clarifier les 

criteres employes. 

1.3. Collections 

Les collections sino-japonaises representent 360 000 volumes. Elles ne possedent certes 

par le prestige ni Vimportance d'autres bibliotheques de fonds anciens, comme la 

Bibliotheque de Tenri, la Bibliotheque du Cabinet (Naikaku bunko) ou encore la loyo 

Bunko, mais son histoire en fait un fonds renomme pour certains aspects, notamment la 

litterature de 1'epoque d'Edo, la linguistique, les sciences naturelles et les collections du 

Bakufu. 

Les collections japonaises de la Reserve comprennent des ouvrages anterieurs a 

1'epoque d'Edo, et tous les ouvrages relies a la japonaise. En 1999, les fonds comptaient 

1 025 ouvrages precieux japonais et 644 semi-precieux. 

Quatre ouvrages ont ete classes au titre des « biens culturels importants » : le Mansai 

jugo nikki 0 R"B, journal du debut de 1'epoque Muromachi, le Tendaisan-ki 

manuscrit de la fm de Heian, le Seikai HM, imprime chinois datant des 

Songs du Nord, et enfin le Meizukushi manuscrit sur les sabres japonais datant de 

1'epoque de Muromachi. 

Les collections illustrent 1'histoire de 1'edition avant 1868 : sutra enlumines, 

impressions typographiques (kokatsuji-ban representee par 220 titres, dont 

de magnifiques Saga-bon itli®*, resultat des acquisitions realisees par la Bibliotheque 

imperiale. Signalons egalement des ouvrages illustres de la premiere periode de 

1'ukiyoe, les manuscrits des ecrivains Kitazawa Bakin, Ryutei Tanehiko et Masaoka 

Shiki. 

Les fonds sont composes d'un grand nombre de collections privees provenant de dons. 

A chaque collection correspond une thematique particuliere liee aux recherches ou aux 

centres d'interet de son possesseur ; elles ont permis d'enrichir les fonds de la NDL sur 

quelques points, notamment les sciences naturelles, les classiques chinois et les livres de 

peinture. 
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C'est ainsi que les fonds de la NDL refletent 1'histoire des grandes collections qui furent 

absorbees par les bibliotheques publiques durant 1'ere Meiji. La premiere acquisition par 

la Bibliotheque de Tokyo, integree plus tard a la Bibliotheque imperiale, date de 1875. 

II s'agit de 43 600 volumes en provenance des anciens clans et ecoles de clans, 

demanteles lors de la Restauration imperiale de Meiji en 1868 : ils sont constitues 

principalement de classiques japonais et chinois. 

II convient egalement de citer les collections du Bakufu. Elles sont composees 

d'ouvrages lies a 1'administration locale et comportent actuellement 7 000 volumes, 

ainsi que des plans de Tokyo et des almanachs militaires (bukan BSe). L'ensemble 

comprend aussi une precieuse collection d'ouvrages hollandais, en provenance de la 

bibliotheque du Shdgun. La confiscation de la bibliotheque du peintre Watanabe Kazan 

(1793-1841) qui illustre ses recherches en matiere d'etudes hollandaises 

contribua a enrichir ces fonds. 

En 1899 fut achetee la collection d'une ancienne « bibliotheque de pret payant» 

(kashihon.ya de la fin du 18e s. ; le libraire Daizd etabli a Nagoya, 

reunit une importante collection d'ouvrages, qu'il louait aussi bien aux commergants 

qu'aux etudiants et aux samurai. Les collections de la NDL, environ 9 000 volumes, 

contiennent des ouvrages representatifs de la litterature et du theatre d'Edo. 

Les bibliotheques de Meiji re^urent egalement des dons et des legs. En 1883, la 

bibliotheque du savant des etudes nationales (Kokugaku S^) Sakakibara Yoshino 

(1832-1881) entra a la Bibliotheque de Tokyo ; ses 6 000 volumes concernant 

la litterature et 1'histoire japonaises forment le noyau des classiques japonais de la NDL 

aujourd'hui. 

Les dons se poursuivirent tout au long de 1'histoire de la Bibliotheque imperiale : en 

1931, les descendants du specialiste des etudes nationales et archeologue Nekishi 

Takeka (1839-1902) firent don de la bibliotheque du chercheur, soit 3 500 

volumes, qui forment la Kabutoyama Bunko Wlil Centree sur Vhistoire et 

1'archeologie, elle comporte une rare collection de lettres remontant a Vepoque de Heian 

(9e-12e s.), ainsi que de precieuses collections de jeux (sugoroku Mf\) et de 

calendriers. 
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Les domaines scientifiques sont aussi representes, notamment 1'histoire chinoise des 

sciences. 

Les collections de sciences naturelles furent enrichies par deux achats en 1944 et en 

1942 : Vlto Bunko (1 700 vol.), du nom du botaniste Ito Keisuke 

(1803-1901) qui fut le disciple de Philipp Franz von Siebold a Nagasaki; et la Shirai 

Bunko 6 (6 200 vol.) ayant appartenu au botaniste Shirai Mitsutaro 

6*^*SK1863-1932). 

Les 10 000 volumes de la Shinjo Bunko SrticjtS furent acquis en 1943; ils 

proviennent de la bibliotheque du chercheur sur Vhistoire de Vastronomie et de la 

physique Shinjo Shinzo (1873-1937); elle porte pricipalement sur 

Vastronomie chinoise, les calendriers et les croyances qui y sont attachees. 

Quelques grandes acquisitions peuvent etre signalees apres la guerre. 

La Kameda Bunko HE!>C)S (6 900 vol.) fut achetee entre 1949 et 1954 ; Kameda Jiro 

SEBvkS (1876-1944) ecait un chercheur en linguistique ; sa bibliotheque reflete 

Vhistoire de la linguistique, a travers une riche collection de dictionnaires, notamment le 

celebre Setsuyo-shu Ifi/flSE-, depuis sa version manuscrite a Vepoque de Kamakura 

jusqu'aux imprimes de Meiji. 

Une autre collection consacree a la linguistique fut transferee apres la guerre a la NDL : 

1'Okada Bunko |$1EB jfcW- Enfin, la Gakken Bunko lllf du nom de plume du 

professeur a 1'Universite de medecine de Tokyo Dohi Keizo l:jEWiS (1866-1931), fut 

acquise en 1950. Ses 7 800 volumes rassemblent des poemes chinois ecrits par des 

auteurs japonais et des traites sur la poesie chinoise. 

2. Conservation et restauration 

Ces collections anciennes posent des problemes specifiques de conservation et de 

restauration. La forme des ouvrages correspond surtout a des livres relies, mais 1'on 

trouve egalement des rouleaux, des estampes en feuilles separees, des cartes et des 

plans. 

Le climat japonais, particulierement humide, ainsi que les risques de seismes creent des 

conditions difficiles contre lesquelles les possesseurs de fonds ancrens ont cherche a se 
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premunir tout au long de 1'histoire des bibliotheques au Japon. La politique active de 

conservation entreprise a la Reserve est axee autour des conditions de conservation dans 

les magasins, du conditionnement des ouvrages et des precautions prises lors de la 

consultation. La conservation et la restauration des documents originaux sont des 

operations indissociables d'une entreprise de transfert de support, et tout 

particulierement de la numerisation ; en effet, une operation de numerisation est souvent 

1'occasion d'une restauration ou d'un reconditionnement; de plus, la diffusion sous 

forme numerique peut conduire a une augmentation des demandes de consultation sur 

place. 

2.1. Les magasins 
Jusqu'en 1992, le fonds de la Reserve etait conserve dans les etages superieurs des 

magasins du batiment central de la NDL. Cependant, le vieillissement du batiment ne 

permettait plus d'eviter 1'influence du milieu exterieur sur les conditions de 

conservation qui se degradaient. A cause des variations de temperature, des problemes 

de moisissures et de la forte humidite, on demenagea totalement les collections au T 

sous-sol de 1'Annexe en 1992. 

Les parois souterraines de 1'Annexe sont traitees de maniere a pouvoir repousser 

1'humidite, le puits de lumiere au centre permet egalement de rechauffer 1'air et 

contribue au maintien des conditions thermiques. 

Le magasin « A » est reserve aux ouvrages les plus precieux1. Les parois y sont 

entierement revetues de cypres japonais (hinoki |£c)2, destine a absorber rapidement 

1'humidite et a isoler thermiquement le magasin ; des etageres en chene fermees 

conservent les documents, et afin d'eviter tout contact avec la resine du bois, des 

plaques de carton neutre furent ajoutees pour revetir les rayonnages. Les ouvrages sont 

ainsi proteges de la poussiere, mais egalement des chocs thermiques lors de Ventree du 

personnel ou lors des visites du magasin. Les conditions de temperature et 

d'hygrometrie sont regulees et observees quotidiennement. Les ouvrages sont conserves 

selon les normes suivantes : temperature de 22° C (avec une variation de plus ou moins 

1 Voir Annexe 5. 
2 Plusieuq mois d'aeration furent d'ailleurs necessaires avant Pinstallation des collections, la resine 

acidifiant 1'atmosphere. 
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2°) et un taux (Thumidite de 55% (avec une variation de plus ou moins 5%). Le flux de 

l'air est particulierement faible, de maniere a permettre une repartition homogene. 

3 900 titres (21 700 vol.) prennent place dans le magasin « A » : les ouvrages 

cotes WA et WB bien sur, mais egalement des ouvrages meritant des conditions de 

conservation particulieres ; il s'agit par exemple des cotes « special », ou « precieux » 

datant de la Bibliotheque imperiale, comprenant les estampes nishikie et les 

ouvrages de sciences naturelles. 

Le magasin « B » (99 000 vol.) conserve les collections particulieres. Les rayonnages 

sont en acier recouvert de carton neutre traite contre les insectes. Les grands formats 

comme les plans, y sont conserves roules dans des boites par manque de place, au lieu 

d'etre conserves a plat. 

Enfin, le magasin « C » n'est separe du fonds general que par une grille : ses 24 000 

ouvrages sont donc conserves dans les memes conditions que le fonds general; il s'agit 

des ouvrages de moindre valeur. 

La poussiere est un probleme preoccupant, dans la mesure ou elle attire les insectes, 

c o n t i e n t  d e s  b a c t e r i e s ,  e t  o c c a s i o n n e  d e s  m o i s i s s u r e s .  S i  l e  p a p i e r  j a p o n a i s  ( w a s h i  f n M ; ) ,  

aux fibres particulierement longues, offre une bonne resistance physique, les elements 

traditionnels employes dans la reliure, notamment la colle (nikawa iB)1, attirent les 

insectes qui reduisent parfois les ouvrages a l'etat de dentelle. Une politique active a ete 

mise en place a la Reserve, avec un depoussierage mensuel et un nettoyage des 

magasins. Les magasins contenant les collections les plus precieuses (A et B) sont 

equipes d'un systeme de pressurisation empechant la poussiere d'entrer a 1'ouverture des 

portes, ainsi que de produits destines a eloigner les insectes. 

Les encres et les couleurs s'affadissant a la lumiere, un eclairage sans ultraviolets a ete 

mis en place dans les magasins, la salle de lecture et les bureaux. Les vitrages sont aussi 

equipes de filtres. 

A cause du manque de budget, ces regles de conservation tres strictes sont difficiles a 

respecter sur toute 1'etendue de la collection : tous les rayonnages ne sont pas proteges 

de la poussiere, et certains ouvrages moins precieux ne sont pas restaures, tandis que 

d'autres ne re^oivent pas d'etui pour proteger leur reliure. 

1 Colle realisee a partir de poisson. 
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2.2. Le conditionnement des ouvrages 
Les ouvrages sont generalement revetus d'un etui (chitsu tt), commande a une 

entreprise exterieure1. Une des caracteristiques des ouvrages japonais reside dans le 

nombre important de volumes par titre, chaque volume ne comportant qu'un nombre 

limite de feuillets : un titre peut ainsi correspondre a dix ou vingt volumes. Les 

couvertures des volumes etant en papier fort, la souplesse de la reliure requiert 

i'utilisation de ces etuis rigides qui permettent aux ouvrages de tenir verticalement sur 

les rayonnages sans subir de deformation. Ils protegent les reliures, simplement cousues 

de fils de soie en quatre points, et les couvertures, notamment certains precieux daisen 

Sii2 d'origine, de tout frottement lors de leur manipulation. Ils entourent 1'ensemble 

des volumes et doivent s'adapter a leurs dimensions exactes : ces chitsu, fabriques sur 

commande, representent un cout important. Pour ces raisons, tous les ouvrages ne 

peuvent en etre dotes, notamment ceux du magasin C. 

Les ouvrages les plus precieux sont poses, proteges de leur chitsu, dans une boite en 

carton neutre. Ils sont parfois enveloppes d'un tissu de soie ou d'une feuille de papier 

japonais. Ces elements s'averent necessaires dans le cas des boites en bois afin d'eviter 

tout contact avec le document. 

2.3. Les regles de consultation 
A 1'exception des ouvrages contemporains relies a la japonaise, la consultation des 

ouvrages de la Reserve fait 1'objet d'une demande d'autorisation. Le personnel va 

chercher les ouvrages cinq fois par jour, a heures fixes, afin d'eviter dans la mesure du 

possible les allees et venues en magasin. 

La consultation de 1'original n'est admise que si le microfilm est inexistant, ou si les 

recherches portent sur les particularites bibliographiques de 1'ouvrage. Les ouvrages 

entreposes dans le magasin A doivent faire 1'objet d'une reservation a 1'avance (environ 

une semaine), permettant un temps de latence entre la sortie du magasin et leur 

consultation; ils sont alors entreposes dans un magasin intermedaire destine a eviter 

les chocs thermiques lors du passage dans la salle de lecture. Ils doivent etre consultes 

sur une table reservee a cet usage, comportant un feutre. Un manuel indiquant les regles 

' Voir Annexe 4. 
2 Etiquette de titre collee sur la premiere de couverture a Vepoque d'Edo. Voir Schema Annexe 4. 
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simples de manipulation est mis a la disposition des lecteurs. Cependant, le public 

n'etant pas necessairement un habitue des fonds anciens, les bibliothecaires peuvent 

manipuler 1'ouvrage pour le lecteur, notamment dans le cas des rouleaux ou des 

tatamimono de grand format, comme les plans. 

Pour les expositions, les conditions sont assez strictes : les collections peuvent etre 

pretees durant un mois pour les ouvrages les plus courants, et seulement quinze jours 

pour les ouvrages du magasin A. 

2.4. Le transfert de support 

Malgre ces precautions, la manipulation meme des ouvrages peut causer certains 

dommages : les particules d'or et de mica se decollent lors de la manipulation des 

rouleaux par exemple ; le papier des ouvrages s'altere et les reliures, notamment les 

orihon f/r^, se fragilisent. 

C'est pourquoi une politique de transfert de support a ete mise en place a la NDL, afin 

de proteger les documents des dommages dus a la consultation ou la reproduction : un 

microfilmage systematique fut entrepris a partir de 1972, a commencer par les ouvrages 

les plus precieux. Ce microfilmage est confie a un entreprise installee dans les locaux de 

la bibliotheque, ce qui limite le mouvement des documents. Un bibliothecaire controle 

d'abord 1'etat de 1'ouvrage, et note les precautions a prendre lors de la prise de vue 

(doublage des feuillets1, desassemblage de la reliure...); le nombre de vues est alors 

indique, ainsi que les particularites bibliographiques (feuillets manquants...)2. Le 

probleme le plus courant reside dans les dommages dus aux insectes ; le papier, reduit a 

1'etat de dentelle, ne peut etre photographie sans une restauration prealable, ce qui 

ralentit le processus de transfert de support. 

A 1'origine, des rouleaux de 16 mm furent d'abord employes, mais les inconvenients lies 

au petit format des images, a la fois a la consultation et a la reproduction, ont conduit a 

1'adoption en 1985 du systeme des microfiches, plus aisees a consulter. Cependant, 

celles-ci ne permettaient pas non plus des reproductions de grands formats (limitees au 

1 L'extreme finesse des papiers anciens utilises dans les reliures les plus courantes (fukuro-toji 
itOiWt) impose de doubler les feuillets par une feuille intermediaire (aichi pour permettre une 
meilleur lisibilite lors de la prise de vue; ces feuillets doivent ensuite etre retires afin d'eviter qu'ils ne 
brisent les plis des feuillets. 

2 Voir Annexe 6. 
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format B4) et posaient des problemes de conditionnement. C'est donc a partir de 1990 

que furent utilises les microfilms 35 mm., utilisables pour les reproductions de qualite 

destinees a 1'edition. En 1997, 80% des ouvrages precieux (cotes WA) etaient 

microfilmes et l'on comptait 1 900 rouleaux de microfilms et 7 900 microfiches a la 

Reserve. Le microfilmage se poursuit encore actuellement: en 1998, 217 volumes ont 

ete microfilmes a la Reserve. Les films negatifs sont conserves dans un magasin a part, 

a 18° C et 25% d'humidite. 

L'avantage du support de substitution reside dans la possibilite de consultation 

immediate et relativement aisee (les positifs de consultation sont stockes a proximite de 

la salle de lecture). 

Ces supports etant en noir et blanc, la numerisation fut consideree comme une solution 

pour les ouvrages precieux comportant des illustrations en couleurs. Ce projet debuta en 

1996 ; en 1998, 330 photoCD etaient a la disposition du public dans la salle de lecture. 

2.5. La restauration des ouvrages 

Un atelier de restauration est implante a 1'interieur de la NDL. Le personnel charge de la 

restauration des ouvrages japonais anciens compte trois personnes. II est assez rare de 

voir un atelier attenant a une bibliotheque pour les ouvrages japonais : on en compte 

seulement quelques-uns au Japon (Universite de Kydto, Toyo Bunko, Musee national de 

Tdkyd...). La NDL etant responsable du programme PAC (Preservation and Access) de 

1'IFLA en Asie, de nombreuses sessions de formation de restaurateurs etrangers sont 

organisees par cet atelier ; son personnel hautement specialise est egalement envoye a 

1'etranger afin de former le personnel sur place (a la Bodleain Library par exemple). 

Lors de la restauration d'un ouvrage, un membre du personnel de la Reserve remplit une 

fiche comportant quelques indications sur son etat et les restaurations a effectuer, le 

restaurateur decrit ensuite Vetat precis de 1'ouvrage et les transformations effectuees1. 

Quatre grands principes sont adoptes, en conformite avec les recommandations de 

1'IFLA : 

1 Voir Annexe 7. 
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• respecter 1'etat originel du document, restaurer le moins possible. 

• permettre un retour a 1'etat anterieur a la restauration 

• utiliser des materiaux surs qui n'abimeront pas le document 

• conserver la description des operations realisees sur le document 

Cependant, les restaurations ou reconditionnements anterieurs, datant souvent de l'ere 

Meiji, ne sont pas conserves : le principe a la NDL est de leur redonner dans la mesure 

du possible leur aspect a la date d'edition, si le statut de l'ouvrage justifie une telle 

operation. 

Les ouvrages japonais, aux feuillets imprimes ou manuscrits sur une seule face, 

permettent, sans provoquer de problemes de lecture, un doublage des feuillets (urauchi 

HfT) en vue de les renforcer. Cependant, cette operation engendre des tensions a la 

surface du papier et double I'epaisseur du volume ; cette transformation radicale n'est 

appliquee que pour les ouvrages dont les dommages, souvent dus aux insectes, sont 

etendus. 

Moins agressif, le travail sur chaque partie abimee, avec encollage de papier japonais 

(tsukuroi 18V^) permet de faire subir une moindre transformation au document, si son 

etat le permet. Cette operation est neanmoins extremement lente et couteuse (un feuillet 

demande 4 ou 5 heures de travail). 

Le cout des materiaux traditionnels et du travail de restauration entierement manuel 

explique qu'il ne soit entrepris que pour les ouvrages les plus precieux. Les 

restaurateurs de la NDL emploient egalement certains materiaux plus courants, et 

pratiquent la restauration mecanique (leaf-casting) afin d'accelerer le processus. Les 

contraintes techniques et budgetaires conduisent donc a la necessite d'adapter la 

politique de restauration au statut de 1'ouvrage dans le fonds. 

Les operations de restauration sont decidees par les bibliothecaires de la Reserve ; 

recemment, elles furent entreprises en lien avec les operations de numerisation ; lors de 

la preparation pour les prises de vues, 1'ouvrage est examine et restaure ou 

reconditionne a cette occasion. 

En 1998, 24 titres destines au transfert de support ont ete restaures et nettoyes dans ce 

but. En 1999, de nouvelles boites de conditionnement en carton neutre furent realisees 
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specialement pour conserver les cartes du Japon Dainihon enkai yochi zenzu 

ouvrage classe semi-precieux, numerise a 1'occasion de 

1'exposition consacree aux livres rares en 1998. Ces 43 feuilles d'environ 2 m. sur 1 m. 

comportaient des annotations au revers et necessitaient un conditionnement adapte. 

3. Traitement et mise en valeur des collections 

3.1. le traitement bibliographique 

La structure eclatee de ces fonds en collections particulieres explique en partie 1'absence 

de catalogue comprenant 1'ensemble des fonds. Les catalogues les plus utilises sont 

ceux des fonds de la Bibliotheque imperiale1 et de la Bibliotheque annexe de Ueno2. Les 

collections particulieres ont ete cataloguees par possesseur . Un catalogue des fonds 

anciens japonais reunissant ces derniers titres parut chez un editeur prive en 1985 ; les 

ouvrages sont presentes par ordre de titres avec un index des auteurs, mais il est a 

manier avec precautions en raison de quelques erreurs de cotes3. Un seul catalogue 

thematique comprenant plusieurs collections existe et il est consacre aux sciences 

naturelles4. La revue Sankd shoshi kenkyu fait egalement place dans ses 

colonnes a des catalogues thematiques des fonds de la Reserve : signalons les 

catalogues des relations de voyage, des estampes de l'ere Meiji et des livres de 

peinture5. Les ouvrages precieux quant a eux sont reunis dans un catalogue comportant 

Catalogue classe par titres : Teikoku Toshokan wakan tosho shomei mokuroku (1893-1949), 
1903-1966, 6 parties en 14 t.; catalogue systematique: Zdtei Teikoku Toshokan, Kokuritsu Toshokan 
wakan tosho bunrui mokuroku, 1900-1928 ; catalogue classe par ordre alphabetique des mots matieres: 
Teikoku Toshokan wakansho kenmei mokuroku, 1900-1909, 2 t. 

2 Catalogue des fonds anciens classes par titres : Kokuritsu Kokkai Toshokan shibu Ueno Toshokan 
wakansho shomei mokuroku: kosho no bu (1943-1949), 1952. Catalogue systematique (NDC) des fonds 
anciens : Kokuritsu Kokkai Toshokan shibu Ueno Toshokan wakansho bunrui mokuroku ; kosho no bu 
(1943-1958), 1959 ; et son supplement (Hoi) pour les annees 1959-1961, paru en 1966. 

' Shinpen Teikoku Toshokan wakosho mokuroku, Tokyodo shuppan. 1985. 3 t. 
4 Kokuritsu Kokkai Toshokan shibu Ueno Toshokan shozo Honzo kankei tosho mokuroku. Tokyo : 

Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1977, 2 vol. 

5 TAGUCHI Eiichi, I Z U M i  Mitsuko. « Kokuritsu Kokkai Toshokan Edo-ki izen kiko shahon hanpon 
mokuroku-ko / Manuscripts and printed books of travel to the end of the Edo period in the NDL„ a 
provisional list», Sanko shoshi kenkyu, n°20, 1980. MlYAJI Yaeko. « Kokuritsu Kokkai Toshokan shozd 
Bakumatsu Meiji-ki nishikie, surimono nado no hanmoto, insatsu-jo ichiran », Sanko shoshi kenkyii, n°47, 
1997. AlJIMA Hiroshi. « Kokuritsu Kokkai Toshokan Edo-ki izen ehon, gafu mokuroku-kd », Sanko 
shoshi kenkyu, n°62, 2000. 
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des notices descriptives, edite de 1978 a 1992 ; sa parution a ensuite ete interrompue, au 

profit de la constitution d'une base informatisee'. 

La cotation adoptee actuellement remonte a 1969, date a laquelle fut abandonnee la 

Classification decimale japonaise (NDC) qui avait cours depuis 1948, au profit d'une 

classification propre a la NDL (NDLC). Les ouvrages cotes en NDC n'ont pas ete 

recotes dans la nouvelle classification. Cette derniere coexiste egalement avec les cotes 

attribuees a 1'epoque de la Bibliotheque imperiale, classees selon divers systemes, 

notamment des notations du type « special» (toku f^) pour certaines collections 

particulieres, ou « precieux », qui n'ont plus de signification reelle aujourd'hui2. 

Dans 1'etat actuel des catalogues, le reperage d'un ouvrage s'avere quelque peu difficile. 

Une base de donnees est bien en cours de realisation depuis 1996 (base A 030 dans le 

systeme Noren), mais elle n'est pas pour 1'instant accessible au public ; elle permettrait 

des recherches sur les mots du titre, le genre, les differents noms de Pauteur. L'objectif 

etait de saisir 45 000 notices d'ouvrages japonais anciens; en 2000, la base comportait 

seulement quelques 3 000 notices : la lenteur du processus, la description se realisant 

livre en main, fait envisager de nouvelles methodes de saisie des donnees, notamment le 

rapatriement des notices de la base de livres anciens constituee par le KokubuHgcikii 

kenkyu shiryd-kan, suivi d'une insertion des donnees locales. 

La base de donnees iconographique disponible sur le site Internet de la NDL permet 

quant a elle d'acceder directement aux documents primaires pour une petite partie du 

fonds, mais le faible nombre de notices ne permet pas de se servir de cet outil comme 

moyen de reperage a 1'heure actuelle. 

Les fonds catalogues dans la base A 030 sont selectionnes suivant les criteres suivants : 

il s'agit d'ouvrages dont 1'auteur, 1'editeur, ou le traducteur est japonais, edites ou 

transcrits avant 1'annee Keio 4 (1868). Sont egalement retenus les ouvrages dont 

1'auteur est etranger, mais dont le texte est edite par un Japonais ; dans ce dernier cas, 

' Kokurilsu Kokkai Toshokan shozo kichd-sho kaidai [catalogue descriptif des fonds precieux a la 
NDL], Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1969-1992. 

' Voir Annexe 2. 
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les memes conditions de datation s'appliquent. Les ouvrages edites pendant et apres 

l'ere Meiji (c'est-a-dire dont le colophon porte nommement 1'indication « Meiji ») sont 

traites avec le fonds general, et non par le service de la Reserve. 

11 est evident qu'une telle repartition pose de nombreux problemes, lies a la 

bibliographie des ouvrages de 1'epoque d'Edo et du debut de Meiji, et qu'elle est 

difficile a respecter de facpon coherente. Un ouvrage edite pendant Vepoque d'Edo peut 

en effet etre reimprime plusieurs dizaines d'annees apres avec les memes planches, ou 

suivant d'autres procedes, avec un colophon emprunte a 1'edition originale sans 

qu'aucun changement n'y soit apporte. Le papier, la couleur du fil de reliure et du 

kadogire j<l # fl (tissu de soie recouvrant les extremites du dos)1, la couverture et le 

daisen sont autant d'indices qui permettent de suggerer une impression de l'ere Meiji. 

Sans donnee bibliographique significative, il est impossible de faire de ces seuls indices 

les criteres de discrimination entre les fonds de la Reserve et le fonds general; ainsi, les 

ouvrages reimprimes durant l'ere Meiji peuvent etre catalogues en tant que documents 

de l'epoque d'Edo. 

Tout d'abord, 1'ouvrage selectionne est catalogue a la main sur une fiche2. Certains 

points d'acces sont alors indiques (titre, auteur). Les donnees sont ensuite entrees dans 

le logiciel de catalogage. Des difficultes liees au systeme d'ecriture japonais 

apparaissent a cette <?tape : la separation des termes de recherche a 1'interieur des titres, 

par exemple, ne suit pas de regle precise3. La transcription suit le plus fidelement 

possible la graphie du texte original, mais les caracteres sont normalises selon la liste 

des joyo kanji. Dans le cas d'une base de donnees, une certaine normalisation est en 

effet rendue necessaire si l'on veut d'obtenir des resultats lors de l'interrogation. Les 

informations sont ensuite converties dans la base A030 de Noren, systeme de recherche 

d'information de la NDL, qui possede un affichage plus convivial pour les utilisateurs. 

Les normes de catalogage utilisees sont les Nihon mokuroku kisoku (NCR) editees en 

1 Voir Schema Annexe 4. 
2 Voir Annexe 3. 

Pour le fonds general, la methode de decoupage des expressions en termes de recherche est ainsi 
differente dans Noren, l'ancien systeme de recherche d'information de la NDL, et dans l'OPAC, mis a 
disposition des lecteurs en mars 2000. 
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1987. Cependant, elles sont difficile a appliquer telles quelles dans le cas d'ouvrages 

anterieurs a 1868. L'artiele de la bibliotheque de Tenri concernant les difficultes 

d'adapter la norme de 1987 aux fonds anciens reste une reference1. Chaque bibliotheque 

developpe ses propres normes de catalogage pour les fonds anciens, sans qu'aucune 

normalisation ne soit definie au niveau national. Les fonds de Tenri etant 

particulierement precieux, les auteurs insistent sur la precision bibliographique des 

notices, afin que le catalogue fournisse les renseignements les plus utiles aux 

chercheurs, sans qu il leur soit necessaire de se referer a l'original. Le parti defini par la 

Reserve de la NDL, dont le personnel est limite, est de laisser, pour les ouvrages les 

plus courants, le travail precis de recherche bibliographique aux chercheurs (recherche 

de 1'original d'une copie, chronologie des impressions pour un meme titre); la notice ne 

sera detaillee que pour les ouvrages precieux et semi-precieux. 

Les points d'acces de la notice sont definis par reference a des fichiers autorites ou a 

des ouvrages de reference. Un fichier des autorites auteurs est regulierement alimente a 

la NDL ; les autorites des auteurs anterieurs a l'ere Meiji sont particulierement 

complexes a gerer, dans la mesure ou plusieurs noms etaient utilises par les artistes ou 

les ecrivains. 

Un acces «matiere» est egalement ajoute a la notice: il s'agit du genre 

bibliographique de 1'ouvrage, pris a la bibliographie de reference qu'est le Kokusho 

sogo mokuroku ; en effet, le genre du document (livre de peinture, rouleau enlumine...) 

est un type de recherche frequemment demande par les chercheurs, et a laquelle il est 

difficile de repondre de fa^on exhaustive actuellement. 

On note enfin les cotes des microfilms et des photoCD existants : cette localisation 

immediate des supports de substitution permettra au lecteur de s'y reporter en priorite. 

Actuellement, le reperage des microfilms se fait a partir de la cote precise dans un 

fichier place dans la salle de lecture, Vindication n'etant pas directement accessible a 

partir des catalogues. Les photoCD, stockes a proximite de la salle de lecture avec les 

microfilms de consultation, sont repertories dans un document qui est peu accessible et 

1 OKAJIMA Hisako et al. « Tenri toshokan wakankosho mokuroku kisoku » [regles de catalogage 
des fonds anciens a la Bibliotheque de Tenri], Biburia: Tenri Toshokan-hd, n°l 12, 1999, p. 166-124. 

" Ce dernier comportant peut de place, le titre est souvent abrege, notamemnt dans le cas des 
kibyoshi. 
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n'est guere consulte. 

La Base A030 du fonds japonais ancien, en cours de constitution, reste pour Pinstant 

indisponible pour le public. Elle se developpe sans aucun lien avec la base de donnees 

iconographique mise a disposition sur Internet; des contraintes budgetaires liees au cout 

de la numerisation limitent en effet le nombre de notices sur Internet. Des contraintes 

techniques sont egalement a 1'ceuvre : le systeme informatique actuel ne permet pas les 

echanges de donnees et les liens entre les differentes bases. La Base A 030 fait partie de 

Noren, systeme amene a 1'avenir a etre remplace par un OPAC utilisant la technologie 

Web. Dans 1'etat actuel, Noren ne permet pas d'etablir des liens entre les notices 

bibliographiques et 1'image numerique du document primaire. La reorganisation du 

systeme informatique comprise dans le projet de bibliotheque numerique a entre autre 

pour but de permettre d'acceder aux documents multimedia a partir des bases de 

donnees bibliographiques. 

3.2. Public et mise en valeur 

Une particularite de la NDL est 1'absence de toute selection de son public. Chercheurs, 

etudiants, mais aussi toute personne desireuse de consulter ses collections : 1'acces a la 

Bibliotheque nationale est considere comme un droit pour tout citoyen age de 20 ans ou 

plus, quel que soit le but de sa recherche. S'il ne peut emprunter de document a 

1'exterieur, le lecteur beneficie des services de reproduction et des services de recherche 

documentaires. La NDL est en quelque sorte la plus grande bibliotheque publique au 

Japon : le pret aux autres bibliotheques publiques est d'ailleurs un service extremement 

actif. Cette contradiction a 1'interieur des missions de la NDL, entre bibliotheque 

publique et bibliotheque de conservation du patrimoine national apparait tout 

particulierement dans le fonctionnement de la Reserve. 

II est necessaire d'avoir une autorisation pour consulter les fonds de la Reserve. Mais il 

faut bien distinguer le public de la Reserve de la NDL de celui d'une bibliotheque de 

recherche : on compte des professionnels de 1'edition, du journalisme, des lecteurs 

desireux de faire des recherches personnelles,a cote des etudiants et des chercheurs. De 

nombreuses demandes de reproductions concernent ainsi des projets d'editions ou 

d'emissions televisuelles. Le public concerne n'est donc pas necessairement familier des 
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fonds anciens. et de leur manipulation, ni conscient des imperatifs lies a la conservation. 

Le personnel se heurte donc parfois a Vincomprehension de ce public face a la necessite 

de recourir aux supports de substitution noir et blanc que sont les microfilms. 

La salle de lecture actuelle compte 19 places, dont deux sont reservees a la consultation 

des collections les plus precieuses ; 5 lecteurs de microformes sont a la disposition des 

lecteurs. 

La moyenne de la frequentation par jour etait de 1,6 en 1985 ; elle s'eleva a 19 

personnes en 1987, et 23 en 1997. En 1999, 46 ouvrages precieux, 25 semi-precieux et 

112 speciaux (conserves dans le magasin A) firent Pobjet d'une demande de 

consultation. 

Chiffres de la consultation a la Reserve pour 1999 : 

Nombre de lecteurs Nombre de lecteurs 
(Moyenne /jour) 

Nombre de demandes Nombre de demandes 
(moyenne / jour) 

5  1 1 1  22 47 677 205,5 

Les difficultes du public a s'orienter parmi les outils de reperage des collections sont 

illustrees par le nombre de questions concernant 1'aide a la recheiche : elles representent 

pres de la moitie des questions posees au personnel de la Reserve en 1999 (2 224 

demandes); 1 117 questions concernaient les collections de la Reserve. Ces quelques 

chiffres montrent qu'il est difficile au lecteur de se renseigner sur les collections avant 

de venir a la bibliotheque, et, une fois sur place, de s'orienter pour mener efficacement 

sa recherche. 

Chiffres du service de references a la Reserve pour 1999 : 

Reponses par telephone Reponses sur place 
References 

bibliographiques 
119 279 

Questions liees a la 
bibliographie des ouvrages 

284 273 

Collections de la Reserve 1 377 1 117 
Collections autres que celles 
de la NDL 

156 147 

Questions pratiques 160 302 
Utilisation de la Reserve 1 205 Aide a la 

recherche : 2 224 
Autre: 910 

Autre 317 359 
TOTAL 3 6 1 8  5 611 
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Pour finir, on notera que ces fonds peu accessibles au public ont ete presentes par 

quelques expositions, qui ont tente de mettre en valeur certains themes refletes par les 

collections, notamment les collections particulieres1. Mais ces expositions n'eurent 

qu'un faible retentissement. Quelques cartes postales furent editees mais leur diffusion 

reste restreinte a la NDL. L exposition de 1998 sur les livres rares constituait un 

evenement lie aux manifestations du cinquantieme anniversaire ; le catalogue qui 

accompagnait 1'exposition, de grand format avec de nombreuses illustrations en 

couleurs, refletait d'ailleurs une exigence de qualite. 

4. Conclusion : les problemes de mise en valeur des fonds 
anciens 

Les restrictions sur la consultation, les delais de reservation, la restriction des horaires 

d'ouverture par rapport au fonds general et la restriction sur le pret a d'autres 

institutions rendent plus limitee la connaissance que le public peut avoir de ces fonds. 

D'autre part, le manque de visibilite des fonds dans les catalogues, complexes 

d'utilisation, et la cotation extremement diverse sont autant de facteurs qui creent des 

obstacles a la mise en valeur de ces fonds. 

Une presentation des fonds utilisant la numerisation permettrait donc de faciliter les 

recherches prealables des lecteurs, et a terme de rationaliser la recherche 

bibliographique par un lien entre 1'OPAC et la presentation des donnees numeriques. 

Edo koki Kabuki shiiyo-ten [documents relatifs au Kabuki dans la deuxieme moitie de la periode 
d'Edo], 1981. Kokuritsu Kokkai Toshokan shozo kojin bunko-ten: Seiyd gakujutsu no tsuikym [les 
collections particulieres a la NDL : la poursuite des connaissances occidentales], 1982. Kotenseki tankyu 
no kiseki [les premieres recherches sur les classiques], 1983. Nihon no reki [les calendriers japonaisj 
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III. La politique de numerisation a la 
Reserve de la NDL 

Les fonds japonais anciens posent des problemes specifiques a chaque etape de leur 

numerisation, qu'il s'agisse de preservation de Poriginal, de qualite des images, ou des 

modalites de ia diffusion. Nous tenterons dans cette derniere partie de cerner les enjeux 

lies aux projets de numerisation a la Reserve, avant de retracer, en suivant les etapes du 

processus de numerisation, les differentes solutions adoptees. 

l. Enjeux et principes 

1.1. Enjeux du projet de numerisation a la Reserve 

Nous souhaitons en tout premier lieu insister sur la place de la Reserve dans le projet de 

bibliotheque numerique a la NDL, dont elle constitue, par sa complexite et les defis 

qu elle pose, le fer de lance. Dans le cadre de ce projet, lance en 1995 et poursuivi sur 

plusieurs terrains d'experimentation en 1998, la Reserve re$ut des moyens importants 

(140 millions de yens) afin de proceder a la numerisation de son fonds. Ses collections 

ont represente des le debut un pdle attractif fort dans le projet de bibliotheque 

numerique. Leur numerisation a constitue un terrain d'experimentation rassemblant 

plusieurs enjeux riches de possibilites : 

• mettre en place une « vitrine » attractive des fonds de la NDL 

• repondre a certains defis techniques : realiser des experimentations sur les interfaces 

d'interrogation de bases de donnees iconographiques, et sur la mise en ligne 

d'images de haute qualite. 

• lancer la numerisation sans passer par la phase de recherche des droits d'auteurs. Ce 

facteur explique en grande partie la priorite qui a ete accordee aux fonds anciens 

dans la politique de numerisation de la NDL. 
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Le contexte propre de la Reserve explique egalement la politique active qui est menee 

actuellemerit. Plusieurs objectifs peuvent etre distingues : 

• Ameliorer la conservation des documents originaux, en fournissant aux lecteurs 

un support de substitution de plus grande qualite que les microfilms existants, aux 

possibilites limitees (noir et blanc, format...). La numerisation permettait 

veritabiement de resoudre le dilemme entre conservation et communication, tout en 

constituant un support de substitution plus attractif et ergonomique que les 

microfilms, qui ont tendance a rebuter les chercheurs. Ce programme s'inscrit ainsi 

dans ia politique active de conservation et de restauration menee depuis 19% a la 

Reserve. 

• Mettre en valeur des fonds peu accessibles au grand public et repertories de 

fa?on complexe, par 1'organisation d'expositions virtuelles accessibles a distance, 

engageant plusieurs departements de la NDL (notamment la Reserve et les 

Documents d'histoire politique). De nouveaux moyens de diffusion, a haute valeur 

ajoutee, permettraient ainsi de toucher le grand public. 

• Stimuler la recherche sur ces fonds, en fournissant aux chercheurs un support de 

substitution qui soit un veritable allie de la recherche. La numerisation peut 

constituer un outil efficace de recherche sur les documents, notamment en 

permettant de faire des rapprochements entre les images ou d'etudier la forme des 

caracteres. 

1.2. Principes adoptes 

Numerisation en mode image 

La Reserve opta pour une numerisation de ses fonds en mode image. Plusieurs 

considerations convergerent vers ce choix : des soucis evidents d'esthetique, ainsi que 

des contraintes techniques et budgetaires. 

Tout d'abord, la numerisation en mode image permettait de mettre en valeur toute la 

partie du fonds constituee d'ouvrages illustres et d'estampes, element particulierement 

attractif dans le cas d'une presentation sur le site de la bibliotheque. Elle conserve la 

mise en page du texte et la forme des caracteres, element essentiel pour la recherche. 

Ensuite, la nature meme des documents ne permettait pas 1'emploi des techniques 

d'OCR (Optical Character Recognition). En effet, la technique de la 
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xylographie, utilisee avant 1868, permettait d'imprimer le texte et 1'image sur une meme 

page, procede souvent utilise pour la litterature populaire a la fin de 1'epoque d'Edo. 

L etat des ouvrages (papier jauni, tache...) rend egalement difficile la reconnaissance 

des caracteres. Enfln et surtout, 1'application de cette technique a 1'ecriture manuscrite 

japonaise (meme si la calligraphie des textes graves sur bois est quelque peu 

normalisee) reste en cours d'etude. 

Des considerations de cout se sont egalement imposees : la transcription et la saisie du 

texte a la main auraient ete plus onereuses qu'une digitalisation simple du document. 

Le choix du mode texte n'a donc ete retenu a la NDL que pour les documents qui 

necessitaient des recherches en plein texte. Citons la numerisation des etudes destinees 

aux membres de la Diete ou des revues recentes'. En effet, ces collections ne posent pas 

de problemes techniques a 1'utilisation des logiciels d'OCR, et leur diffusion aupres des 

membres de la Diete ou des chercheurs requerait de puissantes possibilites de recherche 

dans le corps meme du document. 

Ce choix initial du mode image a la Reserve rendait plus complexe la description et la 

recherche sur le fonds numerise. II impliquait par consequent un long travail 

d'identification et d'indexation prealable a la numerisation. 

Haute resolution 

Le choix du mode image privilegiait le respect du document original; il allait dans le 

droit fil des recherches actuelles sur les styles calligraphiques des manuscrits ou sur la 

forme des caracteres mobiles de Pepoque d'Edo. Le principe fondamental de la 

numerisation des ouvrages anciens etait de permettre la lecture des textes, afin d'offrir 

aux chercheurs un veritable outil de recherche, et non simplement un autre support de 

substitution. Les differents tests realises dans cette optique ont conduit au choix d'une 

resolution d'entree de 400 dpi pour la digitalisation. 

Ce facteur rendait les fichiers plus lourds a traiter, et la question de leur mode de 

diffusion s'est posee : differents formats d'images ont ete adoptes afin de faciliter les 

modes de diffusion des donnees. 

1 Voir Annexe 8. 
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Transfert de support hybride 

Par ailleurs, la question de la conservation a ete resolue par le choix du transfert 

hybride. Cette solution s'imposait pour des raisons de conservation des originaux et de 

contraintes techniques. 

La digitalisation des microfilms evite de faire sortir les collections a Pexterieur de la 

bibliotheque, ce qui represente un avantage non negligeable dans le cas de fonds 

precieux. De plus, la NDL poursuivait une politique systematique de microfilmage et 

possedait un atelier de prises de vues dans ses locaux, qui avait deja ete utilise pour les 

fonds precieux. La conservation des matrices des microfilms pouvait aussi etre assuree 

dans de bonnes conditions. II existait peut-etre egalement des freins psychologiques a 

Pabandon du support analogique, mieux connu et eprouve. 

D'autre part, cette solution fut choisie pour des raisons de qualite d'image. A Pepoque 

des premiers essais de numerisation (1995), les appareils photographiques numeriques 

ne permettaient pas d'obtenir d'aussi bons resultats que les scanners. 

Enfin, le support digital a lui seul n'etait pas d'une qualite suffisante pour repondre a la 

demande en matiere de reproduction. Les editeurs, qui representent une proportion non 

negligeable des utilisateurs de la Reserve, n'utilisent pas les images numeriques pour 

leurs publications et demandent des reproductions a partir des films couleurs. 

Ce projet, plus lourd qu'une operation de microfilmage, representait un cout eleve et 

demandait donc de faire une selection parmi les fonds. II impliquait egalement 

d'engager une formation du personnel a la manipulation d'un nouveau materiel. Le choix 

a ete fait de s'orienter vers les nouvelles technologies, dans 1'attente d'une baisse des 

couts et de progres techniques. 

2. Selection et traitement du corpus a numeriser 

2.1. Selection des fonds 

Plusieurs experiences de numerisation a la Reserve, parfois en collaboration avec des 

entreprises exterieures virent le jour a partir de 1995. La multiplication des projets 

rendit sans doute plus difficile la gestion de la coherence des contenus. 

Un premier projet de numerisation vit le jour en 1995-96, dans le cadre du projet 
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experimental de bibliotheque numerique (Pairottto denshi toshokan shisutemu 

/x/f n -y h 1! f- |S<] faSli y Xt A) mene par l'IPA (Information-Technology 

Promotion Agency), sous les auspices du MITI. 

Les fonds de la Reserve a numeriser furent ainsi definis : 7 100 pages des fonds anciens 

de la NDL et de la Toyo Bunko, dont 11 titres (1 236 pages) sont des tresors nationaux 

et des biens culturels importants. II s'agissait de les microfilmer puis de numeriser en 

couleur les microfilms a tres haute resolution. 

La NDL a privilegie au depart les documents precieux et les ouvrages illustres destines 

a mettre en valeur la Reserve. Cette orientation est en partie liee aux manifestations de 

prestige qui eurent lieu a 1'occasion du cinquantenaire. 

Une evolution put se faire sentir en 1997, puisque la Reserve lan^a la numerisation d'un 

ensemble de 12 titres (3 200 images) d'ouvrages de sciences naturelles. Ceux-ci, bien 

connus des chercheurs et correspondant a un point fort du fonds, etaient frequemment 

demandes par les lecteurs ; les pigments des illustrations etant particulierement fragiles, 

c'est explicitement pour des raisons de conservation que cet ensemble fut numerise. 

L'orientation se poursuivit a partir de cette date vers les documents frequemment 

demandes et delicats de manipulation en raison de leurs dimensions ou de leur fragilite, 

comme les nishikie. Ce dernier ensemble constituait une collection particulierement 

attractive, objet de recherches recentes et facilement apprehendable par le grand public. 

En 2000, un projet de numerisation des meisho zue voyait le jour: ces ouvrages, 

courants a 1'epoque d'Edo, sont moins precieux que les collections deja numerisees, 

mais il s'agit de sources fondamentales pour les recherches sur le Japon d'Edo; 

provenant souvent de bibliotheques de pret (kashihon-ya), ils sont en general assez 

abimes ; les sources de ce genre sont aujourd'hui tres sollicitees par les chercheurs, et il 

convient de les proteger de manipulations trop frequentes. 

Le respect de la coherence intellectuelle est difficile a tenir lorsque des imperatifs de 

conservation sont egalement a 1'oeuvre. La Reserve a donc choisi des ensembles 

importants d'ouvrages lies a un theme (les sciences naturelles) ou a un genre (les 

nishikie, les meisho zue). 

Nous le voyons, les fonds memes de la Reserve requeraient un traitement differencie, 

dans la mesure oii leur diffusion ne correspondait pas aux memes objectifs, qu'il 
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s'agisse d'operations de prestige, ou de sauvegarde d'une collection trop frequemment 

consultee. Ces donnees initiales auront un impact sur les choix techniques et les 

modalites de diffusion des donnees numerisees. 

2.2. Preparation physique et indexation 
Le choix pour la numerisation se porte sur des documents en bon etat, aux couleurs bien 

conservees : une verification prealable au microfilmage rend compte des restaurations a 

effectuer, des precautions a prendre lors de la manipulation de 1'ouvrage. 

L'ouvrage est ensuite decrit dans un fichier destine fournir les renseignements 

necessaires a 1'indexation de 1'image dans la base de donnees1. Ce fichier (au format 

Excel) est ensuite communique aux personnes chargees de mettre en ligne les donnees. 

La numerisation pose des problemes cruciaux dans la mesure ou Vindexation necessite 

des recherches iconographiques preeises afin d'identifier les motifs presents sur les 

estampes par exemple et permettre une recherche sur ces points d'acces. 

Cette notice n'a pas de lien particulier avec le traitement bibliographique dans la base 

A 030 : la description des ouvrages a numeriser etant plus fine pour le contenu 

iconographique et moins precise pour les donnees bibliographiques, les deux notices 

sont realisees en totale independance, sur des logiciels differents qui ne peuvent 

partager leurs donnees. De plus, la sous-traitance de la saisie informatique des donnees 

bibliographiques rend plus difficile le partage des donnees pour d'autres taches. 

Par exemple, les titres des estampes a 1'interieur de chaque serie ne sont pas entres dans 

la base A 030, mais ils sont necessaires lors d'une presentation de 1'image dans la base 

de donnee iconographique. Les regles de transcription des caracteres sont egalement 

plus simples dans le cas de la description des images, dans la mesure ou la notice doit 

pouvoir etre lue et interrogee par le grand public. 

En dernier lieu, les droits d'auteurs sont verifies. Pour les artistes majeurs, il est possible 

de se referer au fichier des autorites auteurs en cours de constitution a la NDL. Pour les 

artistes mineurs, d'ukiyoe par exemple, la Reserve constitue son propre fichier, a partir 

des outils de references (Ukiyoe Hyakka jiten...). L'enquete sur 1'existence d'ayant 

1 Voir Annexe 10. 
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droits est confiee a une entreprise exterieure. En cas d'oeuvre non tombee dans le 

domaine public, la numerisation n'est pas entreprise. 

3. Numerisation et stockage 

3.1. Numerisation 

Devant la multiplication des differents projets de numerisation a la NDL, dont 

I ensemble n etait pas toujours coordonne, le groupe de travail sur les bases de donnees 

iconographiques fut charge en 1998 de fournir un document de reference en matiere de 

numerisation. 

II mena une etude concernant les bases de donnees iconographiques d'aout a septembre 

1998 (Gazo deta ni kan-suru chosa hokoku-sho 

Elle comportait des questions techniques aupres de 17 entreprises et des essais de 

numerisation realises sur differents documents presents a la NDL. Les points etudies 

portaient sur la conservation des documents originaux, le format des images, les 

supports de stockage et les modes de diffusion des donnees. Publiee en mars 1999, elle 

permit de faire le point sur les techniques de numerisation utilisees jusqu'alors a la 

NDL, notamment a la Reserve dans le cadre des differents projets. 

En effet, une reorientation des choix techniques eut lieu a partir de 1998 a la Reserve. 

La premiere serie d'ouvrages numerises avait ete realisee au debut des experiences de 

numerisation avec la flrme IPA. Le procede adopte consistait a numeriser un microfilm 

couleurs de 35 mm a partir d'un Film Scanner 2000. Les donnees etaient stockees sur 

photoCD, la resolution la plus elevee etant de 2 048 x 3 072 pixels. Ces premiers 

photoCD pouvaient contenir jusqu'a une centaine d'images, et donc plusieurs titres. 

Cependant, a partir de 1998, lorsque la bibliotheque entama son propre programme de 

numerisation, la decision lut prise d'abandonner ce procede au profit d'une plus grande 

qualite d'image, et d'une plus grande lisibilite des textes. En effet, les microfilms sont 

souvent realises avec un reglage de contraste fort, ce qui est ideal a la numerisation pour 

les textes, mais gene l'equilibre des couleurs dans le cas des images. Le contraste fut 

donc ameliore et les details de 1'impression etaient mieux visibles. 

La numerisation s'effectue actuellement a.partir de films positifs couleur 4 x 5 ou 6 x 7 
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pouces, sur un Film Scanner 4050. Les films negatifs sont destines a la conservation : la 

digitalisation risquant d'entralner des dommages et d'abimer le support, il a ete juge 

preferable d'employer une duplication en positif. Les images sont ensuite stockees sur 

un photoCD Pro, qui propose 6 resolutions (128 x 192, 256 x 384, 512 x 768, 1024 x 

1 536, 2 048 x 3 072, 4 096 x 6 144) et ne peut contenir qu'environ 25 images. Ceci 

implique donc qu'un titre soit partage entre plusieurs CD, ce qui ne facilite pas leur 

consultation. 

Les problemes poses par les fonds de la Reserve concernaient principalement la fldelite 

des couleurs : un calibrage precis fut necessaire apres la numerisation. Les images 

etaient verifiees par une personne qui connaissait 1'original. 

En tant que support de substitution, la plus grande fidelite au document original etait 

recommandee et aucun travail sur les images n'a ete accompli apres la numerisation 

(nettoyage des fonds par exemple...), a la difference de la demarche accomplie sur les 

fonds de Taisho ou Showa. 

On comprend donc mieux 1'imperatif de realiser des films de haute qualite, dans la 

mesure ou le « bruit» obtenu a la numerisation ne sera pas corrige. Cette volonte de 

respecter l'orignal peut poser des problemes lorsque les microfilms sont de qualite 

mediocre : la Toyo Bunko a ainsi realise quelques essais sur des microfilms des 

manuscrits de Dun-Huang provenant de la bibliotheque de Saint-Petersbourg, a partir de 

doubles positifs, mais ces tentatives ne furent pas tres concluantes. 

3.2. Stockage 

Le principe de base residait dans 1'adoption de formats standard, afin de permettre une 

meilleure conservation et diffusion ulterieure des donnees. 

Le photoCD fut choisi comme support de conservation, bien que les bibliotheques aierit 

des reticences a utiliser ce format car il est a 1'origine un format proprietaire et reste 

per^u comme tel. II offre des taux de compression inferieurs a ceux du JPEG, mais 

possede une plus grande fidelite a l'original et est un produit commercial completMl 

regle par ailleurs le probleme de la rapidite de decompression en proposant plusieurs 

1 M. Lesk. « Image Formats for Preservation and Access » A report of the Technology Assessment 
A d v i s o r y  C o m m i t t e e  t o  t h e  C o m m i s s i o n  o n  P r e s e r v a t i o n  a n d  A c c e s s  1 9 9 0 .  A d r e s s e  U R L :  
Http://www.clir.org/cpa/reports/reports.htmI p. 84-85 
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taille pour chaque image. 

A partir d'octobre 1998, Jes usagers de la bibliotheque pouvaient consulter les fonds 

numerises de la Reserve sur place : 143 titres, soit 330 photoCD furent mis a la 

disposition du public a partir d'un terminal non relie au reseau. II s'agissait des 130 

titres numerises avec Paide de 1'IPA et des 12 ouvrages de sciences naturelles 

numerises en 1997. 

Les contraintes budgetaires ne permettent pas en effet de mettre toutes les donnees 

numerisees en acces sur Internet. Le photoCD constituait par consequent un moyen de 

diffuser sur place ce support de substitution. Cette methode de diffusion devrait etre a 

terme remplacee par une mise en reseau des donnees, mais des evolutions techniques et 

budgetaires seront necessaires (Pinstallation du nouveau systeme informatique par 

exemple). 

La salle de lecture de la Reserve est equipee d'un Mac Power Macintosh 9 600 / 350 

(systeme J1 8.1), possedant un ecran 21 pouces, affichant 16 millions de couleur, avec 

une resolution de 1 280 x 1 024 pixels. La consultation des photoCD reste cependant 

malaisee : il n'est pas possible de visualiser Pensemble des vignettes correspondant a un 

seul titre, de naviguer d'une image a 1'autre. De plus, les images de grande taille 

demandent un certain temps a Pouverture, et malgre le resultat spectaculaire de la 

resolution obtenue (details de Pimpression...), Pabsence de toute ergonomie de 

consultation se revele rapidement decourageante. Ajoute a cela qu'aucun moyen n'est 

prevu pour imprimer les images. 

Les photoCD representent donc surtout un support de conservation des donnees 

numeriques et ne constituent pas une veritable solution pour la consultation. On 

comprend donc que cette methode ne soit pas veritablement utilisee par les lecteurs, qui 

preferent la consultation de la base des livres rares sur le Web, malgre une moindre 

qualite d'image. 
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4. La diffusion en ligne 

4.1. Exposition virtuelle des livres rares (juin 1998) 
Quelques presentations d'un petit nombre d'ouvrages numerisees avaient eut lieu en 

1996 sur la page d'accueil de la NDL ; ces images, au format gif et de faible qualite, 

sont disponibles dans la rubrique « stacks of NDL galleries », sur le site de la NDL. 

D'autres entreprises plus ambitieuses virent le jour a partir de 1998. 

L'expositions des livres rares fut presentee a la bibliotheque a 1'occasion du 50e 

anniversaire de la fondation de la bibliotheque, en juin 1998. 

La collaboration de BBCC permit a cette occasion de realiser des projets comportant 

des difficultes techniques, et d'utiliser pleinement les ressources de la numerisation pour 

mettre en valeur les caracteristiques particulieres des documents : 

1) numerisation d'une carte du Japon en 43 feuilles manuscrites, le Dai Nihon enkai 

yoshi zenzu. II s'agit d'une copie datant de l'ere Meiji, donnee par l'office national de 

Meteorologie en 1997. La source de la copie est constituee par les cartes dressees par le 

celebre geographe Ind Tadataka (1745-1818). Les dimensions de chaque 

feuille (environ 1 m. x 2 m.) interdisaient leur microfilmage dans des conditions 

classiques. La numerisation permit non seulement de proposer un support de 

substitution adequat, rendant compte des details et des couleurs employees, pour ces 

ouvrages delicats a manipuler, mais egalement de reconstituer la totalite du plan du 

Japon par juxtaposition virtuelle des differents plans1. 

2) Numerisation de deux rouleaux de Yotogizoshi intitule Daietsu 

3) Numerisation des 11 rouleaux du Mansai jugd nikki. II se compose sur une face d'un 

calendrier officiel (guchureki M£B) ; ce genre de calendrier accueillait souvent dans 

ses marges des annotations journalieres. Le journal fut dans ce cas precis inscrit au 

revers du calendrier, a l'emplacement de chaque date. Seule la technique de la 

numerisation permettait donc de placer en vis-a-vis la page du calendrier et le texte du 

journal lui correspondant au revers. 

1 Voir Annexe 12. Une illustration du plan totalement reconstitue est disponible dans le catalogue 
Kokuritsu Kokkai Toshokan kaikan 50 shunen kinen kichdsho-ten / Rare Books of the National Diet 
Library. Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan, 1998, p. 40-41. 
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En plus du format JEPG, ces deux derniers titres furent presentes sur le site sous forme 

de fichiers Shockwave, permettant une visualisation dynamique de !'objet dans son 
integralite. 

Ces realisations de prestige etaient orientees vers le grand public mais aussi vers les 

chercheurs. La haute qualite de la numerisation, les possibilites de lecture, de 

comparaison et de navigation permettent de deboucher sur de nouvelles apprehensions 

des textes et des images. 

Plusieurs rubriques peuvent etre consultees lors de la visite de Pexposition virtuelle : 

• une edition electronique du texte du catalogue, 

• un index en hypertexte de titres d'ouvrages, de noms de personnes et de mots 

matiere 

• une rubrique consacree aux cartes et plans, qui permet de choisir un titre d'apres une 

z°ne geographique. Le dispositif pour les cartes est d'ailleurs particulierement 

recherche et ergonomique : une recherche par nom de geographie physique ou par 

nom de ville donne une image detaillee et tres lisible d'une partie de carte1. 

• une chronologie comportant des liens hypertextes, 

• un catalogue des ouvrages exposes, presentes par genre, 

' une exposition speciale de 11 titres (cartes, makimono, ehon, manuscrits), 

entierement numerises et presentes avec des tailles importantes (800 x 600 pixels et 

1 280 x 960 pixels). Les ouvrages numerises par BBCC sont presentes dans cette 

rubrique ; les images TiFF furent transformees au format JPEG, permettant une 

forte compression des donnees. Cette transformation n'avait que peu de 

retentissement sur 1'image visible a 1'oeil nu. 

1 une presentation de chaque document avec une description bibliographique 

detaillee. 

La mise en ligne de 1'exposition permit d'obtenir une certaine ergonomie de 

consultation, mais ne resolut pas les problemes lies a la consultation a distance d'images 

parfois lourdes par rapport aux possibilites du reseau. 

1 Voir 1'exemple du mont Fuji en Annexe 12. 
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4.2. Base de donnees des livres rares (mars 2000) 
La refonte de la page d'accueil de la NDL a ete 1'objet d'une reflexion a partir de 1998 : 

le but etait de rendre plus accessibles les ressources multimedia, notamment les 

expositions et les bases de donnees, proposees par la bibliotheque. Cette nouvelle page 

d'accueil fut mise en service en mars 2000. Cette date recente rend plus difficile la 

mesure de 1'impact que ces changements ont eu sur le public des internautes. 

Cependant, on peut constater, par rapport a certains §ites de bibliotheques universitaires 

par exemple, l'attractivite et 1'ergonomie de 1'interface. 

Une avancee technologique importante permettant de combiner le texte et l'image et de 

faire des requetes sur une base iconographique conduisit a la mise en ligne de la base de 

donnee des livres rares. Cela constituait un progres considerable par rapport a la simple 

mise a disposition de photoCD sans indexation, malgre une certaine perte de qualite des 

images1. 

C'est en mars 2000 que fut presentee sur le serveur de la NDL la base de donnees 

iconographique des livres rares2; il s'agit d'un total de 460 titre (23 000 images) 

numerises en 1997-98. 

• 103 titres de livres chinois et japonais, comprenant 72 titres illustres de sciences 

naturelles selectionnes dans la collection des 5 000 titres, 20 livres de peinture et 

rouleaux peints choisis pour leurs qualites artistiques ou documentaires, et 11 divers 

(calendriers, etc...), soit 13 500 images 

* 357 series d'estampes, soit 9 500 images ; la quasi-totalite des estampes de 1'epoque 

d'Edo est representee, une petite partie des fonds de Meiji y ayant ete ajoutee. 

Deux tailles sont proposees, les images detaillees (1 024 x 1 536 pixels), definies pour 

s'adapter aux resolutions des ecrans actuels, et les vignettes (128 x 192 pixels). On a 

cherche a minimiser la taille des fichiers, mais les images detaillees restent peu adaptees 

a une consultation domestique. Le choix qui a ete fait suppose un progres du debit des 

reseaux a 1'avenir. 

1 Le passage du photoCD au JPEG implique une perte au niveau de la nettete des contours et du 
contraste. 

2 Voir « Kichd-sho gazo deta besu ni tsuite» [la base de donnees des livres raresl, KKTG n°469 
2000, p. 8-12. 
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L'internaute est tout d'abord invite a choisir son ensemble de recherche : livres ou 

estampes ; il selectionne ensuite le mode de recherche, d'apres un index ou des mots cle, 

comme le montre le tableau suivant. 

Mode de recherche dans la base : 

Livres 1. Choix a partir de la liste 
alphabetique des titres 
2. Recherche a partir d'un mot cle 
11 titre (en kanji) 
• lecture du titre (en kana) 
• nom de 1'auteur (en kanji) 
" lecture du nom de 1'auteur (en 

kana) 

Estampes 1. Choix a partir de la liste 
alphabetique des titres 
2. Recherche a partir d'un mot cle 
• titre (en kanji) : nom de 

l'ouvrage, de la serie, de 
l'estampe, des personnages 
representes... 

• nom de l'auteur (en kanji) 

Les ecrans de presentation des resultats donnent des informations detaillees ; dans le cas 

d'une estampe, le nom de la serie et le titre de 1'estampe sont transcrits, et l'identite des 

personnages representes est explicitee (dans le cas d'estampes de theatre, par exemple) 

Ecran de presentation des resultats : 

l'ecran dispose les informations de droite a gauche 

Vignettes Images detaillees 
Livres Titre 

Tomaison, numero de volume 
Titre 
Informations bibliographiques 
Tomaison, numero de volume 

Estampes Titre 
Nom de la serie 
Acces a une image dans la serie 

Image 
Titre de 1'ouvrage 
Nom de la serie 
Details sur 1'image a l'interieur de 
la serie 
lmage detaillee 
Informations detaillees (sujet, 
transcription du texte) 
auteur 

Pour les estampes, plusieurs niveaux sont clairement distingues : celui de 1'ouvrage, de 

la serie a 1'interieur de 1'ouvrage, et de 1'image dans la serie1. 

Le respect du defilement de droite a gauche permet de ne pas couper la continuite de 

1'ouvrage et respecte le sens de lecture des ouvrages japonais. C'est particulierement 

1 Voir Annexe 12. 

61 



important pour les rouleaux et les series d'estampes, qui demandent a etre consultes 

dans le sens de la lecture reelle. Cette disposition a ete adoptee pour tous les types de 

presentation de resultats (page de vignettes, page des donnees bibliographiques...) 

La visualisation des triptyques d'estampes, le rapprochement des images permis par la 

numerisation est un outil puissant de recherche : la plupart des series d'estampes sont en 

effet collees dans des livrets relies, ce qui rend difficile la visualisation de plusieurs 

images, ou d'images eloignees les unes des autres, d'autant plus que parfois 1'ordre du 

livret factice ne correspond plus a 1'ordre originel de la serie d'estampes. 

Ce type de presentation permet de faire des recherches sur le contenu meme d'un 

ouvrage, ce que les catalogues ne permettent pas de faire a 1'heure actuelle : il est ainsi 

possible de retrouver une estampe precise a l'interieur d'une serie, ou un type de 

document (comme les calendriers), dans un recueil factice. 

La numerisation permet dans ce cas precis de mieux mettre en valeur ces documents. 

4.3. Exposition virtuelle « le Japon dans le monde » (aout 2000) 
A la suite de la premiere cooperation avec BBCC, d'autres expositions virtuelles furent 

realisees : en 1999 fut entrepris le projet ayant pour titre « le Japon dans le monde »'. A 

la difference de 1'exposition sur les livres rares de 1998, celle-ci etait entierement 

virtuelle. II s'agissait de rassembler des documents iconographiques et des informations 

sur un theme qui interessait le grand public. Cette entreprise fut realisee dans 1'optique 

du projet Encyclopedia Universalis sur le theme des echanges interculturels. 

Apres une phase experimentale en intranet, Vexposition fut presentee sur le site en aout 

2000. Elle comprenait les parties suivantes : 

• Memoire du paysage japonais 

• L'Exposition universelle de Vienne de 1873 

• Archives du gouvernement constitutionnel 

La collaboration avec BBCC permit d'innover sur plusieurs plans : 

• une interrogation conviviale, par sujet, date ou lieu, de 1'ensemble des images. 

La restriction de la recherche en differents themes, sur le modele du projet « American 

Memory » developpe par la Library of Congress, permet une interrogation de ces 
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donnees par le grand public ; ceci explique la forme d* « exposition » choisie pour cette 

base de donnees. Elle decoule d'une approche totalement differente de celle qui prevaut 

par exemple pour la base de donnees des livres rares : en effet, dans le cas d'une 

interrogation par mots cle, particulierement dans le cas des livres japonais anciens, il est 

necessaire de maitriser un certain vocabulaire specialise afin de faire sa recherche : 

connaitre les auteurs, ou certains termes presents dans les titres des ouvrages de 

Pepoque d'Edo ; une recherche sur les estampes de Kabuki implique par exemple de 

connaitre le titre des series d'estampes concernees (chushingura...). Rien de cela lors de 

la visite de cette exposition. Pour Pensemble « memoire du paysage », les champs 

thematiques sont clairs, actualises : nature, jeux, travail, fetes, costume. 

A la difference d'ailleurs de la base des livres rares, Pinterrogation est ici possible en 

anglais : Pexposition vise deliberement a placer le Japon « dans le monde ». 

La presentation meme du mode de recherche s'avere originale, puisqu'il s'agit d'un 

cylindre decompose selon les trois dimensions en trois axes de recherche (lieu, date, 

theme). L interrogation selon ces trois criteres debouche sur une liste de vignettes 

parmi lesquelles Pintemaute est invite a choisir. La selection une fois faite, il peut 

choisir d'agrandir Pimage, d'acceder aux informations bibliographiques, aux 

informations concernant le theme choisi, ou aux photographies du paysage reel 

correspondant a cette image. 

Le choix meme des documents est interessant, dans la mesure ou il mele les 

photographies de Meiji avec des documents d'acces plus difficile, comme les livres 

illustres de Pepoque d'Edo. 

• une exigence de qualite des images 

La convivialite de l'interface s'est doublee d'une exigence de qualite destinee a satisfaire 

egalement le public des chercheurs. La grande variete des documents originaux 

(makimono, photographies...) a pose des problemes a la saisie des images. Une grande 

attention a ete portee a la fidelite de restitution des couleurs, malgre la compression en 

JPEG. 

• une recherche simultanee sur plusieurs bases. 

1 Voir Annexe 12. 
2 Voir Annexe 12. 
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Le fonds numerise de la NDL, et celui de la Bibliotheque departementale d'Osaka qui se 

trouve dans le Kansai1, peuvent etre interroges simultanement comme s'il s'agissait 

d'une seule base de donnees. 

Une.premiere evaluation a ete realisee en interne, apres mise en ligne de 1'exposition sur 

Intranet. L'interface quelque peu nouvelle de 1'interrogation a surpris, mais 1'interet de 

pouvoir visiter seulement tel ou tel theme dans 1'exposition ressortait clairement. 

5. La question de la consultation des donnees 

Ces differentes manifestations repondent-elles a un besoin du public ? Peut-on craindre 

par exemple certaines reticences de la part du public actuel de la Reserve, habitue a ses 

methodes de travail ? Cette question concernant 1'utilisation des donnees numerisees se 

pose particulierement pour les fonds anciens. Cependant, le dynamisme des sites des 

bibliotheques universitaires et centrei de recherche au Japon fait penser quTnternet est 

bien devenu un outil de recherche a part entiere. 

C'est egalement aux bibliotheques de promouvoir les nouveaux outils qu'elles 

proposent a leurs lecteurs. La numerisation a la Reserve pourrait s'accompagner 

efficacement d'une politique destinee a susciter 1'interet du public : multiplier les postes 

d'acces a Internet a la NDL et tout particulierement a la Reserve, qui n'en comporte 

pour 1'instant aucun ; engager le personnel a renvoyer les lecteurs vers la consultation 

de ces nouveaux medias. L'utilisation grandissante des postes OPAC, plus conviviaux 

que les ecrans Noren, a 1'interieur de la NDL facilitera cette evolution. 

La presse professionnelle fait une large place a ces realisations : le Bulletin de la NDL 

annonce les expositions virtuelles, ou encore donne les principes d'interrogation de la 

base des livres rares au moment de la mise en ligne. Ces repercussions sont-elles 

suffisantes ? La brusque montee du taux de consultation en aout a 1'annonce de la mise 

en ligne de 1'exposition « le Japon dans le monde » revele 1'efficacite de la campagne 

d'information a ce sujet. 

1 Les images provenant de cette bibliotheque possedent un filigrane « OPML ». Voir Annexe 12. 
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Si l'on examine les quelques chiffres de consultation de la base des livres rares1, il est 

manifeste que celle-ci se fait en majorite pendant la semaine : les taux baissent 

nettement pendant le wegk-end. Les limitations en debit des consultations domestiques 

et la lourdeur des fichiers expliquent 1'orientation actuelle ; mais elle sera peut-etre 

amenee a evoluer a 1'avenir avec les progres du debit des reseaux. 

1 Voir Annexe 13. 
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Conclusion 

Ce memoire se proposait cTexaminer les problemes specifiques poses par la 

numerisation des fonds japonais anciens : ses coritraintes techniques bien sur, mais 

egalement les enjeux lies a la selection et la diffusion des documents numerises. 

L'analyse approfondie d'un projet de numerisation a la Reserve de la NDL, 1'etude du 

fonctionnement de ce service et de la particularite de ses fonds nous ont permis de 

comprendre comment ce projet pilote s'integrait dans le programme general de 

bibliotheque numerique a la NDL, dont il represente un pole attractif fort. A travers les 

differentes etapes du processus de numerisation et les experimentations successives, 

nous avons pu saisir les solutions proposees par la Reserve sur les questions liees au 

transfert de support de fonds anciens et a Pexploitation des donnees numerisees, en 

fonction du public vise et des objectif a atteindre. 

Deux objectif, qui peuvent etre per?us comme incompatibles, se trouvaient reunis dans 

ce projet de numerisation : 

— d'une part la conservation, dans la mesure ou il s'agit d'une operation de transfert de 

support destinee a proteger les originaux de la consultation. La numerisation s'est 

d'ailleurs accompagnee d'une politique de conservation et de restauration. Ces 

preoccupations se sont traduites par 1'adoption de la strategie hybride pour la 

numerisation. 

— d'autre part, l'acces, dans la mesure ou il s'agissait de rendre plus accessibles des 

documents peu connus du grand public. La mise en ligne sur Internet d'une base de 

donnees et de plusieurs expositions virtuelles constitue ainsi une avancee importante 

dans la mise en valeur de ces fonds. 

Au terme de cette etude, nous pouvons avancer quelques conclusions concernant ce 

projet de numerisation : 
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• il constitue tout d'abord un exemple de recherche de qualite d'image et tire 

pleinement parti des atouts de la technologie hybride sur ce point. 

• il offre l'exemple d'une grande diversite dans 1'exploitation des donnees 

numeriques. 

" il constitue peut-etre une phase de transition, destinee a evoluer vers des supports 

entierement numeriques et une diffusion sur les reseaux permettant de toucher 

differents publics. 

Si l'on revient a la question du rapport entre les donnees numeriques, en tant que 

nouveau support de substitution, et le microfilm, nous pouvons conclure que les images 

numerisees, loin d'etre un simple support plus performant, requierent un veritable 

accompagnement du lecteur a travers la collection virtuelle. C'est dans ce travail de 

mise en valeur, plus que dans le simple transfert de support, que reside actuellement 

1'interet d'une entreprise de numerisation. L'exemple de la Reserve de la NDL, qui 

montre une grande variete dans 1'exploitation des donnees, en est une bonne illustration. 

L'utilisation des donnees numerisees se veut ici avant tout fonctionnelle ; elle differe 

d'un simple catalogue destine a decalquer la composition des fonds de la Reserve. La 

collaboration avec d'autres bibliotheques en est un exemple. La structure des donnees, le 

type d'indexation utilise, les informations qui accompagnent les images permettent de 

diversifier la diffusion des images de la collection. 

La diffusion s'est faite essentiellement sur Internet; ceci permettait de promouvoir les 

fonds de fagon differenciee, de toucher differents publics et d'obeir a des imperatifs 

apparemment inconciliables, qu'il s'agisse de constituer une vitrine attractive de la NDL 

a travers des expositions virtuelles, de proposer des sources pour la recherche 

interrogeables a partir d'une base de donnees, ou de mettre en valeur des ouvrages plus 

communs, interessants par leur iconographie et destines a etre regardes par un public 

plus large. 

Cette diversite d'approche reflete la grande richesse des fonds qui est exploitee et mise 

en valeur de fagon differenciee. Cependant, elle s'est peut-etre realisee au detriment 

d'une moins grande unite dans la presentation : les ensembles numerises ne se recoupant 

pas d'une base a 1'autre, cette scission impose sans doute a 1'internaute un travail de 
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reperage prealable avant de se familiariser avec le contenu des collections numerisees. 

L'architecture des contenus proposes reste pour l'instant provisoire : la priorite a ete 

placee sur la visibilite de la collection sur Internet, et la fonctionnalite des interrogations 

en ligne. Mais Particulation avec la diffusion de Pinformation secondaire, comme la 

mise en ligne d'une base de donnees bibliographiques reste encore a 1'etat de projet. 

L'originalite de la Reserve fut en definitive de choisir de passer directement de 1'etape 

des catalogues sur papier a une presentation multimedia. 

En effet, nous souhaiterions pour finir insister sur Penvironnement propre a ce projet de 

numerisation : il s'insere dans Pevolution actuelle de la NDL vers la mise en place d'une 

bibliotheque numerique regroupant toutes les fonctions bibliotheconomiques. Dans cette 

mesure, le projet de numerisation a la Reserve reste tributaire du developpement 

d'autres programmes, principalement celui du nouveau systeme informatique. De 

nombreuses realisations tiennent ainsi a Pouverture du Kansai-kan qui permettra de 

faire evoluer les projets vers une offre plus large d'objets multimedia. C'est donc un 

secteur qui est amene a se developper largement dans les prochaines annees. Dans la 

phase actuelle, les fichiers numeriques ne sont pas destines a se substituer aux supports 

de conservation et de reproduction que sont les microfilms. Cependant, une evolution 

vers le tout numerique pourrait s'affirmer a Pavenir avec Pevolution vers des techniques 

de mieux en mieux maitrisees. 
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ANNEXE2 

ANNEXE 2. Cotation utilisee pour les fonds anciens de la NDL 

Source: Kokuritsu Kokkai Toshokan hyakka [encyclopedie de la NDL]. Tokyo: Shuppan 
Nyusu-sha, 1989. 414 p. 

Ancienne cotation de la Bibliotheque imperiale 

100-249. Manuscrits et livres imprimes japonais et chinois 

800-899. Ouvrages japonais anterieurs a 1868 

— Collection du Bakufu 

— Collection du Kdenji 

— Catalogues 

— Collections particulieres (Nishimura, Kosugi, Izumi, Kabutoyama) 

+r£ (J--) 
Manuscrits, livres imprimes, rouleaux 

litterature de 1'epoque d'Edo 

mt. collection Gakken 

Collections particulieres (Shirai, Shinjo, Itd, Kameda) 

H ouvrages precieux 

Ouvrages speciaux 

Nouveaux ouvrages speciaux 

NDC (1949-1965) 

fy Bibliotheque de Ueno. Ouvrages japonais et chinois (1949-1962) 

Bibliotheque de Ueno. Cartes et plans (1949-1962) 

(w) ouvrages relies a la japonaise (1949-1965) 

NDLC (depuis 1969) 

W ouvrages japonais et chinois anciens (wakosho / kanseki ftrt{jf F •  i H l n )  

WA ouvrages precieux 

WB ouvrages semi-precieux 

YR rouleaux, ouvrages en feuillets (ichimai-mono —$C$J) 

YS manuscrits 
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lI?^')SX(z.75-4-0 
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3 9 0 0 0 9 4 7  

PAGE: 1 
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StfW: 0008 16 104414 ICMHO 00001 
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Base de catalogage 

ANNEXE 3. 

Notices bibliographiques : 

Ehon Chukyo. Katsushika Hokusai (1834) 

1 Base A 030 de Noren (livres anciens) 
0. 39000947 

31. fff $ fS •§" (Am) $ a W 3 2 — N 4 
20. THf ¥ 1834 
40. *#(C1) $ a & $ f SBIuti^-£A//fi 
52. tij HS (E0) $ a j|$ $ b lliAS $ d 5 ( 1 

8 3 4 ) 
54. S 1 (F0) $ a 1 ffl- $ b 2 3 c m 
56. 8 T (GO) $ a faS 
70. - $ B E (L0) $ a it 

fv/l 
E i 5 PPE : jCglitSS, 

78. ^-9-r (L8) 
|21J m Bh /R* 

$ b $5l ®l 
141. N D C  ( W l )  #A 159 

4/ END 
N O R E N ^ H T ^ f c l t t o  £  8  t l  £  £  " C  U  „  

READY 

7L 
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Notice d'autorite auteur dans Noren 

Akatsuki Kanenari (1793-1860) 

2 i Z 
PF1:9 1j PF7;5£gjf PF8:^S PF9:gijW PFIO.-^W pt 11 : 
Ph23:;i°79-h"fSS PF24:?f7 PA1:@B0E ENTER: 

jrA- : mi m #4 i 

#!?&#•§• 002691 70 c ^EZSt B 19930625199906221722 llfV 5^ 

£ S 9i 8'J n l/3-h"S^l x ifja >1S B H w 0 ffi 

200 
301 
400 
400 
400 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
810 

m //$i$$a7;m,Mt'J$dm$f1 793i£ 
1 793-1860 
J s m  / / $ % M $ a $ k 7 , y 1 *  j  

& • % % % %  
// ^ E9 6B 

/ / m m m  
S £ : iH © # // M M 

/ /M?K 
•§": II D-i # 

: B%iW tl 
: ^: % uLl A 

1-15/17 2/2 
PF1 PF2,PF3:3tc- PF4:fflll PF5:S§6 >F6:SX PF7TM^T"PF8TW 
PF9: fijij M PF10:#M PF11 :^S;Ci- PF12:-lt PA1 :SEBfl ENTER:iiS 

V I I  



ANNEXE4 

ANNEXE 4. Description d'un rouleau et d'un ouvrage relie 

Source : HIRONIWA (Tomosuke), NAGATOMO (Chiyoji), Nihon shoshigaku manabu hito no tame ni 
(manuel de bibliographie japonaise), Tokyo, Sekai shiso-sha, 1998. 
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ANNEXE 5. Les magasins a la NDL 

Coupe des magasins de 1'Annexe (1986) 

S o u r c e  :  MIS I I IRO T o s h i k o  :  «  N i l i o n  ni o k e r u  s h o k o  NO h o z o n  k a n k y o  t o  b o s a i  »  ( r e i u - i r o n n e n i e m  d e  
c o n s e r v a t i o n  d a n s  l e s  m a g a s i n s  e t  l a  p r o t e c t i o n  c o n t r e  l e s  s i n i s t r e s  a u  J a p o n | .  l lozon  kankyo  i v o  
lo ionacru  ( S h i r y o  h o z o n  s h i n p o j i u m u  7 ) ,  T o k y o ,  K o k u r i t s u  K o k k a i  I o s h o k a n .  1 9 9 7 .  

,M itfe TSW jftTSs LKfe 

Le puitsde lumiere dans 1'Annexe 
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Le magasin A (fonds precieux et semi-precieux) de la Reserve 

Source : Kokurilsu Kokkai Toshokan gojunen-shi [cinquante ans d'histoire de la NDL]. Tokyo : Kokuntsu 
Kokkai Toshokan, 1999. 
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ANNEXE 6. Fiche preparatoire au microfilmage 
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Notes 
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ANNEXE 7. Fiche de restauration 

rk ANNEXE7 

l. CK/ BIBLIOGRAPHICAL DETAILS. DEPT. ) 

TiCle (Vol.No.) 
(#«) . 

Author/Editor 
3 - Q  

=-dX-i-e 
Publ.Date/Publisher/Place 

• PJfrM 
Format/Size 

Date. of acquisition 
B 

( A N  

Cover Description(Colour/Decoration) /Paper/Cho 
3oK * • TE 

Rare^Books Special 
• #S'JSm 

Ordinar • -m ' 
Other 

• -irCDra ( 
Irregular Cho.Missing Cho.Ex Libris.Inscription/Red mark. Fusen/Fu 

n =9 t rj ^g-j- p tsmm n * JVir . 4^® n £ ~ 
Later Bdg. 
• &mr 

Original Bdg. 
• HlHT 

Microfilm 
•  n y  - 1  ) l / l x  

Chitsu 'Paulownia1Box. Other 
• A • mm • ( 

Mlcrofiche Reproduction Facsimile 
•  V - f  > 7 U ~ 7  4  V  •  V 3 / U  *  

.shi 
(Bookmarkers 

) 
Other 

• -^CDftb, 

<#ESJ1> NOTES 

REOUEST/INSTRUCTIONS DATF. N A M F  

2 .  mjnmm -

C0NDITI0N E A m l l i d U L  

H ( 
Guud Falr saa— 

) ( ) 

• ffi • & • «r • 
First repair Prev.repair . No repair Future repair(LIST) 
• • n&m • • mfcsn 
Cover Endpaper(P-D) Text-Block Stitching Chitsu 
• o m • vk 

<fi#> REMARKS 

CONDITION OF PAPER 
OF TEXT-BLOCK Excellent Good Fair 

ttc&movtm • E • S; • 
Worm-hole Tears F-E Fold 
• m.m • mm • se^jgi 

- Blocking „Worn^ Dust Flood/Water-n 7^$ • S3S, • S; 

Bad 
• T"5T 
' Dog-eared1 

•  S f t l  
Warping 
• <7 >J -

Damage 

^St.ain • 
Image blot/flaking Dosa^sizine.)poor Discoj 

Other • ( ) 

PaHr |?& 
E.g.Water-damage, 

High R.H. 

(-Tl:ot) •* (8 0®iW±) •* (3 0-8 OSBr) • 'h (3 OfiiUT) 



VATOR CONSERVATION TREATHENT DATE RECEIVED/FINISHED CONSERVATOR 

3. • ss w ( 
uxsbmd faper repaxr i,inxng 
• mw. n • ms% 

Restitch 
• m. 

Dry-clean Encapsulate 
• * £ Uyy • 

ANNEXE7 

Lear-uastxng 
• U — 7 • yf 

Paste • m z L  
TREATMENT Interleave.Paper-splitting • -  z z f V v  b  

Flatten 
• 
Chitsu 
• ttM 
Deacidify 
• EME 

MATERIALS Usumino 
• 

Wash • TK 

,R 
Afr 

Cons.Box 

Fumigate 
• 

Hosokawa. 
• 0JIIE 

Sekishugamx Koshi 
• 

Cotton 
• 
Cotton 
• 

Shofunori 
• 3= 81 

Other fS 

Folder 

Other 
• -5-0<fe ( 

Gampi 
• 

Somegama 

p.H. 
• P HES5S 

Tengujo 
• jSAjto. 

Colour Other 
fe) • ( 

TEXTILE Silk 
^ 

THREAD Silk 
8S& • *g 

PASTE Ginshofunori 
sm • 

Funorx" 

• ( 
Linen Other • ( 

Other 
• _ -f-o#, ( 

Methyl-Cellulose 
• • iz;un—x 

• S 
Linen 
• J# 

Colour/Name 
) ( 

Colour 
) ( 
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) • 
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MISCELLANEOUS 
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COVEK-

DESCRIPTION 
PdLLBLU(Eliibut>t)cJ) Colour 

fe ( ) JtM ( 
GEDAI Uchitsukegaki DAISEN 

• II -fk ( 
SHINSHI Sukikaeshi Hogoshi Ms. Yes 

45^ • • Sb-E (5:s • H 
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No 
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Other 
• ( 
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Koki-toji 

iJ2-
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KADOGIRE 
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• rn-Dsmt • loisi: • 

Mincho Yamato-toj i Other % • • -kmm. • *<»{& ( 
Colour 

fe ( ) 
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ANNEXE 8. Recapitulatif des projets de numerisation a la NDL 
(1995-2000) 

Annee Nom du projet Documents concernes Choix techniques 
1994-
95 

IPA 
projet experimental de 
bibliotheque numerique 

130 titres des fonds anciens de la NDL et 
de la Toyo Bunko, dont 11 titres (1 236 
pages) sont des tresors nationaux et des 
biens culturels importants. 

Microfilmage couleur puis digitalisation 
des microfilms a haute resolution 
7 000 images 
PhotoCD et JPEG 
Mise en ligne sur le serveur: GIF 

25 000 vol. de l'ere Meiji dans le 
domaine des sciences sociales. 

Digitalisation de mf. monochromes 
400 dpi 
3 250 000 images 
TIFF compresse 
Mise en ligne sur le serveur: GIF 

2 500 vol. de l'ere Showa necessitant un 
transfert de support d'urgence en raison 
de leur etat de deterioration avance. 11 
s'agit d'ouvrages assez rares. 

Digitalisation de mf. monochromes 
400 dpi 
380 000 images 
TIFF compresse 
Mise en ligne sur le serveur: GIF 

24 titres des periodiques japonais les plus 
representatifs, a la fois generaux, et dans 
le domaine de la politique et de 
l'economie; 

Digitalisation de Poriginal. 
400 dpi 
840 000 images 
TIFF compresse 
Mise en ligne sur le serveur: GIF 

264 vol. d'etudes destinees a la Diete. Digitalisation de Poriginal, codage OCR 
400 dpi 
5 000 images 
TIFF compresse 
Mise en ligne sur le serveur: GIF et texte 

3 433 documents lies a 1'histoire du 
gouvernement consitutionnel 

Digitalisation de Poriginal, codage OCR 
400 dpi 
3 300 images 
TIFF compresse 
Mise en ligne sur le serveur: GIF et texte 

1995 Information 
bibliographique sur 
1'Asie 

— 1 361 vol. 
— 18 titres de revues 
— 7 titres de journaux concemant 1'Asie 

1995-
1996 

Projet de bibliotheque 
numerique de la 
Bibliotheque 
internationale des livres 
pour enfants 

7 000 vol. de livres pour enfants — 19 000 images couleurs 
PhotoCD couleur et JPEG 
— 900 000 images monochromes 
JPEG (512 x 718 pixels), et TIFF 
compresse 

1997 BBCC 
Exposition virtuelle sur 
les livres rares 

— Dai Nihon enkai yoshi zenzu 
— Dai etsu 
— Mansai jugo nikki 

TIFF non compresse 
JPEG 
Fichiers Shockwave 

1997 Reserve — 12 titres de sciences naturelles PhotoCD 
3 200 images 

1998- Reserve Ouvrages illustres et series d'estampes 
(103 titres d'ouvrgaes, 357 series) 

PhotoCD 
JPEG (base des livres rares) 

1999 BBCC. 
Exposition virtuelle « le 
Japon dans le monde » 

2000 MARUZEN Collections du debut de l'ere Showa CD-ROM 
300 dpi 

X I V  
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ANNEXE 9. Numerisation: circuit des ouvrages 

Preparation pour le microfilmage 

Verification des droits d'auteur 

Conversion au format JPEG 

Selection 

Mise en ligne 

Saisie des donnees images et texte en fichiers htm 

Enregistrement des donnees sur photoCD 

Verification des microfilms 

Controle de laqualite de 1'image 

Digitalisation des microfilms (entreprise exterieure) 

Etablissement de positifs destines a la digitalisation 

Preparation des microfilms pour la digitalisation 
(mise en piace de reperes, nettoyage...) 

Saisie des informations bibliographiques 
Indexation 

Prises de vue 
(atelier de microfilmage de la NDL) 

X V  
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ANNEXE 10. Fichier preparatoire a la numerisation des nishikie 

Ex : Tokyo meisho sanjuroku gekisen. Shosai Ikkei. 1872 

titre de la serie 
cote titre de Pouvrage sujet titre de Pestampe auteur editeur annee d'edition 

0 101 1 M1 2 *#« l$7t; 36fr^ 
1 7 284 1 SJSSF/fE+TxdtSt *3R«»fE+/vJ8a S$fi 
2 7 284 2 *3Sl«»fE+A«« a*tiu 7?® 0^;a 5 
3 7 284 3 *3K«»fE+A«« Siiu 7JSI Win 5 
4 *8IJ 7 284 4 mSSHfE+AfKS 2 H TiB 
5 *»] 7 284 5 **«3fE+/v«« &fc^iii F8I -Vy B ns~s 7J« W5S5 
6 *»J 7 284 6 *££P/fE+A®igt **«3fE+A«a Sii±e »»-* 7JM ifljp 5 
7 *8iJ 7 284 7 S^S9TE+/C«S *S«F/fE+AsKja ES R-S—$ 7?® B ;̂6 5 
8 *»J 7 284 8 KSt«mE+A4ia ms6mE+7t$Ks o £ L : M W P J j  TJSi W£5 
9 *»J 7 284 9 $$5F/rE+7x8$S *S50fE+7X«S ffiiliU %-%-m 7?® 0fl;S5 

10 7 284 10 m^SF/rE+TtilS **«0fE+rt«fl 11 7JM 
11 *giJ 7 284 11 KS€3fE+A«9l *3K«»fE+A«SI 
12 *@J 7 284 12 m$^fifE+7tSES xm&RfiE+Ttitist 
13 .$gij 7 284 13 *3R€»f = +A«a ^JE&F/fE+TtSE 

X V I  
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ANNEXE 11. Tableaux recapitulatifs microfilmage -
numerisation 

Sources : Ch. Buresi. A propos de la numerisation. Nov. 1999. F. Sela. Le role de la numerisation dans 
la mise en valeur des fonds patrimoniaux : Vexemple de la bibliotheque interuniversitaire Cujas. 
memoire d'etudes, EN.S.S.I.B., 1999. D. Willis. «The Resolution Factor in Preserving Page-Based 
Materials », Preservation of electronic formats & electronic formats for preservation, Fort Atkinson 
(Wisc.): Highsmith Press, 1993. 

11.1. Tableau compare microfilms - donnees numerisees 

Avantages Inconvenients 
Microfilms Bonnes conditions de conservation Difficulte pour localiser un document 

Support normalise, facilite d'utilisation Difficultes pour maintenir les conditions 

Bonne qualite possible de 1'image 
optimales de conservation 

Bonne qualite possible de 1'image 
optimales de conservation 

Reproduction de bonne qualite 

Faible cout 

Donnees 
numeriques 

Indexation elaboree, valeur ajoutee 
(recherche par theme, par auteur...) 

Possibilite de jouer avec la presentation des 
images 

Acces a distance 

Acces a un plus large public (cas des tresors 
nationaux, des travaux universitaires...) 

Long travail de preparation (indexation. 
recherches sur les droits d'auteur)Evolution 
incessante du materiel et des techniques 

Necessite de retravailler ies images pour les 
ajuster ou les nettoyer 

Supports non normalises 

Reproduction moins bonne que le microfilm 
(refusee par les editeurs) 

Incertitudes sur les conditions de 
conservation optimales 

11.2. Tableau compare: numerisation d'apres original- d'apres 
microfilm 

Avantages Inconvenients 
Numerisation 
d'apres un 
microfilm 

Technologie connue et disponible 

Equipement plus facilement disponible 

Recommande lorsque le travail d'indexation 
ou de traitement est peu important 

Intensite lumineuse moins importante que la 
digitalisation 

Impossible de segmenter les pages pour une 
meilleure qualite d'image 

Faible ou fort contraste seulement 

Diagnostic de la qualite seulement a 
posteriori 

Processus de seconde generation 

Numerisation 
d'apres 
Voriginal 

Possibilite de segmenter les images pour les 
ameliorer graphiquement 

Diagnostic de la qualite en temps reel 

Possibilite d'indexer chaque image dans le 
meme processus que la digitalisation 

Amelioration technique continue des 
scanners 

Le cout va en decroissant 

Processus de premiere generation 

Technologie nouvelle et peu connue 

Traitement de fichiers lourds 

Necessite des proCesseurs puissants et de 
grandes capacites de stockage 

Plus grands risques (conservation des 
donnees, manipulation de 1 'original) 

xvn 
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11.3. Formats de stockage des images 

Ces formats iotegrent tous un algorithme de compression avec ou sans pertes 

Noni; Images Plate-Forme Compatibilite Notes 
TIFF 48 bit 

bitonal, 
niveaux de 
gris, RGB 

UNIX, PC, 
MAC 

Compatibles avec de 
nombreuses applications, 
mais les visualiseurs ou 
logiciels de retouche 
d'images ne le reconnaissent 
pas toujours 

Standard tres repandu, 
surtout pour les documents 
Ged 
Format de conservation des 
rmages a haute resolution 

GIF 24 bit 
RGB 

PC Microsoft Tres repandu sur Internet 
Compression sans perte 
Limite a 256 couleurs 
Adapte pour les logo, les 
icones... 

JPEG niveaux de 
gris, RGB 

IJNIX, PC, 
MAC 

Standard international trcs 
repandu 

Internet et stockage pour les 
appareils photographiques 
numeriques 

PhotoCD 24 bit UNIX, PC, 
MAC 

Format proprietaire de 
Kodak 

Permet de transferer des 
films photographiques sur 
CD 
Offre plusieurs resolutions 

11.4. Pro PhotoCD Master 

Chaque CD peut contenir 25 iinages. 

Denomination Resolution (en pixels) Taille de Pimage Qualite de l'image 
64BASE 4 096x6 144 75,5 MB Conservation des 

archives visuelles 

16BASE 2 048 x 3 072 18,9 MB High vision 

4BASE 1 024 x 1 536 4,7 MB Television NTSC 

1/4BASE 256x 384 295 KB 

1/16BASE 128x 192 73 KB Index, reperage rapide 

X V I I I  
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ANNEXE 12. Pages Internet 

12.1. RARE BOOKS DIGITAL EXHIBITION 

Dainihon enkai yochi zenzu 0 (copie de 1873) 

Region d'Echigo (reconstitution virtuelle) 

SSSft 

X I X  
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Dainihon enkai yochi zenzu j\ 0 ̂ TB 56Slttii@ 

Carte n°100. 100 x 170 cm. 

Provinces de Kai et Suruga jltynf 

t 

x x  



100 Page 1 de 2 

ANNEXE12 

Dainihon enkai yochi zenzu 0 

Recherche par nom geographique : Fuji-san 

Provinces de Kai EPSI et Suruga ,^/Sj (detail): le mont Fuji 

XXI 

http://www.ndl.go.jp/exhibit/50/html/wb39-6/1100-2 6.html 16/01/01 



http://202.244.144.1 72/cgi-bin/osform/RM...emplate=kosyo sumimg.oft&IMGREF=2|4109( 
ANNEXE12 

12.2. RARE BOOKS DATA BASE 

Livres illustres : Ehon Mushi erami (Utagawa Utamaro). 1788 
Vignettes et informations bibliographiques sur 1'ouvrage 

123.1KB 89.9KB 74.1KB 

I /1 

X X I I  

00/10/11 12:1 



«MfiMHflltt-JE http://202.244.144.172/cgi-bin/osform/RIVI...ID=50&CATEGORY=2&P^NDEX^|Sir^RTJNDEX= 

*-fh ;K#) 

ttiRE# 
ttil&S 
ttiEtti 
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a»i 

1E 

S^Jll®6//*.EgES<5Jil%S>//8 
^^8(1788)PI 
jSgSHSB 
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WA32-8 

mm®L-.22 -»A^;u-rn 

All Rights Reserved, Gopyright (c) National Diet Library 
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TEL. 03-3581-2331 (ft$) 
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XXIII 

00/10/11 12:1 



ANNEXE12 

RARE BOOKS DATA BASE 

Estampes 

d'une interrogation : 

Recherchc par mot cle 011 sur une liste 

Choix dans une liste dc titres d'ou\'rages. Ex : AT.utna nishikic Toyokuiu itiatiqti zue ilCiriwfj; ki1. 1 E-l ifoii'^1 ^ 

> Acces aux vigneties des pages de 1'ouvrage (titre, images seules) 

> Acces a 1'image detaillee (seule) 

> Acces aux informations detaillees sur l'image (titre de 1'ouvrage, de la serie, de 
l'image, auteur, editeur, date) 

> Acces a l'information bibliographie sur 1'ouvrage (titre de 1'ouvrage, cote, titres des series, 
nombre d'images par serie) 

Choix dans la liste des titres de series. Ex : Mitate hakkei 

> Acces aux vignettes des pages de la serie (titre de l'ouvrage, titre de la serie, 
images seules) 

> Acces a l'image detaillee (seule) 

> Acces aux informations detaillees sur l'image (titre de l'ouvrage, de la 
serie, de 1'image, auteur, editeur, date) 

> Acces a 1'information bibliographie sur la serie (titre de 1'ouvrage, cote, titre de la 
serie, titre des estampes de la serie) 

Choix dans la liste d'estampes. Ex: Mitate hakkei Kasamatsuyama 

> Acces aux informations detaillees sur 1'image (titre de 1'ouvrage, de la 
serie, de 1'image, auteur, editeur, date) 

X X I V  
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5-fHU : SHHIL 
vU-Xig : P.frAt* 

Resultat de la recherche : 

Ouvrage : Azuma nishikie Toyokuni manga zue $§6§:01]'/§jlj ® dx 
Serie Mitate hakkei 
Estampe intitulee Mitate hakkei Kasamatsuyama W. c5 |lj 
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Somic Mementos ofJapan 

Since early times pecple have preserved images of memorable scenes, which reflect the culture and mode of life of their age, in 
ways We can see the people's life of each period in paintings, illustrations, woodblock prints and photographs. In this electronic 
exhibition, images of scenes from the 17th to the beginning of the 20th century Japan are digitized and linked together by region 
and selected topics. It will be enable you to retrace the memories of Japanese scenes. 

Vienna Intemational Expositiott 
The Vienna International Exposition, held in the capital of Austria in 1873, was the first international exposition in which the Japa 
government officially participated. Japan set up a pavilion and put out information on its industry and culture into the world. The 
exposition, which was important for Japan in starting international exchanges, is re-created here by digital technology. It is introc 
-r.-ee parts: virtual tour of the exposition, Japan and the Vienna International Exposition, and information on related resources. 

Mvdem Japanese Poiittcai Hbtor)1 Materials (in Japatiesc) 
The Modern Japanese Political History Materials Room of the National Diet Library holds documents, such as diaries, letters, anc 
business papers, once owned by politicians in and after the latter half of the 19th century. Important items selected from these r 
are electronically exhibited here, classified by period or theme. A summary of each collection, catalogued by the name of its forrr 
owner, can be retrieved. Searching individual documents included in some collections is also available on an experimental basis. 

Cooperate 
1-10-1. Nagatacho, Chiyoda-ku, Tokyo, 100-8924, Japan 

TEL. 03-3581-2331 
All Rights Reserved Copyright(C) National Diet Library.Japan 

1999-2000 

12.3. SCENIC MEMENTOS OF JAPAN 

Page d'accueil de l'exposition « Japan in the World » 
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Search by subject 

Here you will be able to narrow your search down to suit your 
interests under the categories of region, period, and topics. 

Region 

Osaka Arca 
Edo Arca 

5 NaluretiOuldoer «ocial sceoe* 
1 Ftrnwus mkI lilslwk iilwes 
I ta 11» tye ot fwlgocrs 
lAmuscment 
1 ClkHdtvuV wp Mmiiv 

IWofk&Working peopte 
I Commcrcf iLas* und >Vcst 
ISi^grotundilKipcuiiiirot 
1 Lttbortng ta naturuJ «mHindlnp; 
I FesUvals 
I r«elivc «ci tenKnVO- ni kw4u 
IStrcrt *tallVC*remouj*l costumc 

I People end thelr «ppeamncct 
1 PuKenwd kimooo 
I Worotd ef bewly 

1 i 

[Topics] 

Meiji 
Period 

Search method 
Click one item from each of the 
following: 
l.Region; 2.Topics; 3.Period 

<i i  >r  
XXVII 
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Edo Area*Edo Period*Festivals 
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Call 
code 914-80 

Source 
Name 

Tobae fude-
byoushi 

Year of 
Publication 1772 

Subj ect 
of 
Illustration 

Edo Kanda-
matsuri 

Artist Hasegawa 
Mitsunobu 

Place 
of 
Publication 

Nagoya 

Publisher Kajita Kansuke 

Size 26-

NDC 721. 8 

Owned 
by 

the Osaka 
Prefectural 
Nakanoshima 
Library 

rU 

SCENIC MEMENTOS OF JAPAN 
Exemple de recherche : Edo + festivals + Periode d'Edo 

Vignette et informations bibliographiques (en anglais et caracteres romains) 

XXVIII 
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ANNEXE 13. Frequence de consultation de la base de donnees des livres rares 

Btt 7^-bXB 
( S B )  

y>izXB 

2000/10/19 
"2600710/18^ 

353 
300; 

111753 
TTiioo 

2000/10/17 3421 111100 
2000/10/16 

| 2000/10/15 :'lv.>v,\v«vv.w>v,VN>vV.Wlv.vv.\v<v; 
I 2000/10/14 1 
| 2000/10/13' 

2000/10/12 
iooo7wiT 

2000/10/10 

2000/10/09 
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WV.VWVVVW.W.vvvwvsvw.V.VVWVXA' 
2000/10/07 | 
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2000/10/05 
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".v.w.w.vv.vw.v.'.<>.-.v.vy.vv.vv.'.v.'.v. 

110758 
•>fr>*>^>v-v*WAiMv.vwvy^vAV>v>*vyAwvv.vvv>yvw»v>v>>>^^ v.vv.vv.vv.vv.vv.v«Xww&v«.v«; 

221M 110421 .•Av.vAv/.v^AV.>vAVAy.;|wvAy,vy^y,>y.WAV.wVAV,iy.>¥.>yA»\̂ w.vvAV4Vv.\w.\v.\vA\AW.>vrtVAVlvvAVAw.w.w.WAVAv.>v.vv,vv.wAv.wAv.v  ̂ .vvAv.vv.vv,>v.vv;iy<vUvV.vt>.i-
214* 110200 
3351 

'.•.vw.v.'.v.'v.-.'.vy.vv.vv.vv.vv.v-.vv 

231 i 

109986 
109651 
109293 
108894 
108689 

190! 
VVV.'.*,V-;.VVV.VV.VVvVV.V 

232! 
3391 

108458 
108268 

TO8036 
347 J 107697 

j2000/10/04 
/Lv.\v.w.vv.w.w.vvvvVvvv.\v.vv.w.\ 

I 2000/10/03 
';.\V.VV,\V.\VVVVVW.VV,W.VWW.W,V'. 
I 2000/10/02 

2000/10/01 
2000/09/30 

107350 
vw. W.\V.\V.VV.V.'.V 
106947 

ky.vv.vv,vv.w.vv.vv,w,>v,>v,>yvvv,w. 

106584 
2171 106239 

•.v.vv.vAvv.;.'.' 

2000/09/29 
2000/09/28 ! 

250-I 
v.v.-.v.v.vv:;. 
2831 

106022 
105772 

272 105489 
I 2000/09/27 304II 105217 
2000/09/26 I 270 • ] 104913 
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ANNEXE 14. Glossaire 

Bakufu 

Bukan SiiE 

Bunko 

Chitsu 

Daisen S3I 

Ehon 

Fukuro-tojr. 

Guchureki MSlSI 

Joyo kanji 

Kabuki 

Kadogire 

Kana 

Kanbun %7>C 

Kanji 

Kibyo-shi 

Kokatsuji-ban ]*j 

Makimono 

Meishozue 

Mokuroku BS8 

Nishikie §BIk 

Orihon 

Otogizdshi fiPiJfflS"?" 

Saga-bon 

Sitgoroku 

Bakufu d'Edo : Gouvernement mis en place en 1603. II se maintient jusqu'a la 
restauration imperiale (1868). 
Recueil des noms et fonctions de 1'aristocratie militaire a 1'epoque d'Edo. 

Bibliotheque, collection 

Etui rigide destine a envelopper un ou des volumes pour les proteger. 

Bande de papier collee sur la couverture d'un livre pour accueillir en general la 
mention du titre, manuscrite ou xylographiee, ou de la table des matieres. II 
peut etre illustre (e-daisen IeIIIIS). 
Livre de peinture (epoque d'Edo). lls se distinguent des livres illustres (E-
iribon rj&A^) en ce que 1'illustration est plus importante que le texte. 

Type de reliure datant de Pepoque de Kamakura (1 185-1333). Elle devint la 
plus courante a l'epoque d'Edo. Les feuillets, imprimes sur une seule facee, 
sont plies en deux, et cousus aux extremites, formant ainsi une pochette 
(fukuro). 
Calendrier officiel redige en kanbun indiquant avec precision la date, les 
constellations, le zodiaque, les jours fastes et nefastes; il est utilise 
couramment depuis le debut de Heian jusqu'a l'ere Meiji; ses marges laissait 
souvent place a des annotations journal ieres. 

Liste de caracteres japonais editee par le ministere de 1'Education en 1981. 11 
s'agit des 1945 caracteres les plus courants. lls correspondent au code 
informatique normalise JIS X 0208-1983 

Theatre danse et chante de 1'epoque d'Edo, destine a un public bourgeois et 
populaire. 
Tissu de soie recouvrant les extremites du dos d'un ouvrage 

Syllabaire phonetique. 

notation du japonais utilisant la syntaxe chinoise 

Caractere emprunte au chinois et utilise dans le systeme d'ecriture japonais 

Lit. « Livres a couverture jaune ». Categorie de Kusa-ioshi fictions 
populaires illustrees descendant des ukiyo-zoshi Les Kibydshi furent 
d'abord des recits moralisants, des contes pour enfants. Puis il prirent un 
caractere satirique et humoristique; ils connurent un declin avec les reformes 
de 1'ere Kansei autour de 1790. 

Impressions a caracteres mobiles realisees a la fin du 16e s. au Japon 

Rouleau se deroulant horizontalement, destine a la calligraphie ou la peinture. 

Collection de vues de sites celebres. 

Catalogue 

Lit. « images de brocard». Nom donnee aux estampes xylographiques en 
couleur de Pecole ukiyoe produites a partir de la fin du 18e s. (1765). 

Livre plie en accordeon. 

Courtes fictions populaires de Pepoque de Muromachi. 

Livres imprimes en caracteres mobiles au debut du xvilc siecle, a Saga (Kyoto). 

Sorte de jeu de 1'oie 

X X X  
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Takuhon $5^ 

Tatami-mono 4% 

Tsukuroi ISV* 

Ukiyoe 

Urauchi JlfT 

^(35/7/ fnE 

Yamato-toji 

Recueil d'inscriptions generalement gravees sur pierre et transposees sur papier 
en grandeur nature par frottage. 

Type de reliure employee pour les cartes ou les plans. La feuille est repliee sur 
plusieurs epaisseurs de fagon k former un livre en accordeon ; une couverture 
cartonnee est ajoutee a chaque extremite. 

Comblement des lacunes d'une feuille de papier par encollage de fragments de 
papier japonais. 

Lit. « images du monde flottant». Peintures et estampes representant les 
activites urbaines, principalement les lieux de distraction a Edo. Ce mouvement 
est ne avec Hishikawa Moronobu et Iwasa Matabei (1577-1650). II connut son 
apogee dans la deuxieme moitie du XVllic siecle avec 1'impression de estampes 
en couleur. 

Renforcement par doublage du support (papier, soie) avec une feuille de papier 
japonais. 

Papier japonais 

Type de reliure reprenant le principe du fukuro-toji la couture se faisant 
avec deux nceuds qui apparaissent sur la couverture. 

X X X I  
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ANNEXE 15. Sigles et abreviations utilises 

BBCC Association of Broadband-ISDN Bussiness chance & Culture Creation (Shin-
sedai tsushinkd jikken kydgikai 

BBF Bulletin des bibliotheques de France 

BD Base de donnees 

Bit Binary Digit 

CLIR Council on Library and Information Resources 

CMYK Cyan Magenta Yellow Black 

CPA Commission on Preservation and Access 

Dpi Dot per inch 

DLL Direction du Livre et de la Lecture 

GED Gestion electronique de documents 

GIF Graphic Interface 

Go Giga octet 

IFLA International Federation of Library Association 

IPA Information-Technology Promotion Agency (Joho shori shiko jigyo kyokai 
t 

ISO Intemational Standardisation Organisation 

JIPDEC Japan Information Processing Development Center 

JIS Japan Industrial Standard (Nihon kdgyd kikaku 0 

JLA Japan Library Association (Nihon toshokan kyokai 0 ̂ @1IStSisO 

JPEG Joint Photographic Expert Group 

K.KTG Bulletin mensuel de ia NDL (Kokuritsu Kokkai Toshokan Geppd 
SilS^ISI WlSfl $8) 

Kokubunken Centre de recherche sur la litterature japonaise (Kokubungaku kenkyu shirvd-
kan 

MARC Machine Readable Cataloging 

Mf. Microfilm 

MITI Ministry of International Trade and Industry (Tsusho-sho liW^) 

Mo Mega octet 

NACSIS National Center for Science Information System (Kokuritsu jdhd-gaku kenkyii-
jo B3Lf»|g¥E%rr) 

NDC Nippon Decimal Classification (Nihon jisshin bunrui-hd 0 

X X X I I  
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NDL Bibliotheque nationale de la Diete (Kokuritsu Kokkai Toshokan 
Biili^liWSS) 

NDLC National Diet Library Classification (Kokuritsu Kokkai Toshokan bunrui-ho 

NCR Nippon Cataloguing Rules (Nihon mokuroku kisoku i§MS'J) 

NOREN National Diet Library Online Information Retrieval Network 

OCM Computer-output microfilm 

OCR Optical Character Recognition 

OPAC Online Public Access Catalogue 

PAC Preservation and Access Commission (Ifla) 

RAM Random Access Memory 

RGB Red Green Blue 

RLG Research Library Group 

TIFF Tagged Image File Format 

UAP Universal Availibility of Publications (Ifla) 

ULIS University of Library and Information Science (Jdhd toshogaku daigaku 

UNESCO Organisation des Nations Unies pour 1'Education, la Science et la 
Culture 

Unicode Unique, Universal and Uniform character encoding 

URL Uniform Ressource Locator 

ANNEXE 16. Eres et periodes 

Heian : 794-1185 

Kamakura: 1185-1333 

Muromachi : 1336-1573 

Edo : 1603-1868 

Meiji : 1868-1912 

Taisho : 1912-1926 

Showa: 1926-1989 

X X X I I I  



ANNEXE17 

ANNEXE 17. Bibliographie 

17.1. Ouvrages de references 

Nihon no toshokan : keitd to meibo / Statistics on Libraries in Japan. Tokyo : Nihon Toshokan 
kyokai, 1999. 499 p. 

ra*<Dnwst • ifofc g*is#sts^ 

Nihon Toshokan Gakkai. Toshokan joho gaku ydgo jiten [dictionnaire des termes de 
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rsHitifiEmtii srimwstsii^ 
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ifui? B * M M itt^ 
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ed). 

Toshokan nenkan /Library Year Book. Tokyo : Nihon Toshokan kyokai, 1998. 746 p. 

17.2. Les bibliotheques au Japon 

KLTAJIMA Takehiko, NAKAMORI Tsuyoshi, NAKANO Takeshi, YAMAMOTO Tsuneo, 
OGAWA Toshihiko. Toshokan tokuron. Tokyo : Tokyo shoseki, 1998. 

dbSSS • • ' N l U £ 0  M  

Libraries inJapan. Tokyo : Japan Libraries Association, 1994. 107 p. 
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Toshokan wa ima: hakusho, Nihon no toshokan 1997[les bibliotheques aujourd'hui : livre 
blanc, les bibliotheques japonaises en 1997]. Tokyo : Nihon Toshokan Kyokai. 1997. 
192 p. 

ressmv^ : AS • B M M M N  19 91  j B*@sstisi? 

WELCH Theodore F. Libraries and Librarianship in Japan. Greenwood Press : Westport 
(Connecticut), London, 1997. 215 p. 

17.3. Generalites sur la Bibliotheque nationale de la Diete 

ISHIZUKA Eiji. « Kokuritsu Kokkai Toshokan no kadai » [les grandes questions concernant la 
NDL], Toshokan-kai, t. 45, n°l, 1993, p. 26-32 

rg^gi^iasSf^Mj , 

IT6 Naosuke. « Kokuritsu Kokkai Toshokan no genjo to 21 seiki ni mukete no kadai » 
[situation actuelle de la NDL et questions a 1'oree du 21e c 1 TJsn. N°100, 1999, p. 1-4 

2 iiitEK|nj»T(DEEj , rusnj 

Kokuritsu Kokkai Toshokan gojunen no ayumi [cinquante ans d'histoire de la NDL]. Tokyo : 
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rsM£@#st50¥!ti siis^iassf 

Kokuritsu Kokkai Toshokan hdki-shu [reglementation de la NDL]. Tokyo : Kokuritsu Kokkai 
Toshokan. 1995. 638, 28 p. 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan hyakka [encyclopedie de la NDL]. Tokyo : Shuppan Nyusu-sha. 

1989. 414 p. 
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rSM£@«Sf¥!Bi IfiM SM^BSSt 
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B3LBi?@SSt B^TVyi-7 
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FBiiB^lllSE • AHJ H— 
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FBM^MSS:--+¥*! BiLBi^lHSit 
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rB3LB£rBSSSE+¥5fe • #MJ jfCjfC BM^IlSSt 

National Diet Library. Tokyo : National Diet Library. 1992. 14 p. 

17.4. Les fonds anciens au Japon et a la NDL 

AIJIMA Hiroshi. « Kokuritsu Kokkai Toshokan Edo-ki izen ehu.., gafu mokuroku-ko [liste des 
livres de peinture anterieurs a 1868 dans les collections de la NDL», Sanko shoshi 
kenkyu, n°52, 2000, p. 1-17. 

rBiiB^glSStEFmSfj^* • WSgBffSJ , F#;tSS£E58J 

ASAKURA Haruhiko. « Tokan shozo no wakosho no igi » [les livres anciens japonais a la 
NDL], TTKG. n°303, 1986%. 2-9. 

« Atarashii kicho shoko » [un nouveau magasin pour les fonds precieux], KKTG, n°386, 1993, 
p. 23. 

rSrLV^SWWj , FBYlB^BSSMIEJ 

Edo koki Kabuki shiryd-ten [documents relatifs au Kabuki dans la deuxieme moitie de la 
periode d'Edo], Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1981 [Cat. expo]. 71 p. 

SS B3LB^IHSSt 

FUKUSHI Terumi. « Toshokan-in no tame no suteppuappu senmon koza (31) Kichosho no 
hozon to riyo - Kokuritsu Kokkai Toshokan wo chushin to shite » [conservation et 
consultation des ouvrages precieux : le cas de la NDL] ^oshokan zasshi, t. 94, 2000, 
p. 426-428. 

H±®it yysriM (3 1) »ss<y# 
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INOUE Muneo, OKA Masahiko, OZAKI Yasushi, KATAGIRI Yoichi, SUZUKL Jun, 
HASEGAWA Tsuyoshi, MATSUNO Yoichi. Nihon kotenseki shoshigaku jiten 
[dictionnaire de bibliographie japonaise pour les livres anciens], Tokyo : Iwanami 
shoten, 1999. 626, 71 p. 

ISAKA Kiyonobu. «Kokuritsu Kokkai Toshokan shozo no wakokubon kanseki gaikan» 
[presentation des fonds d'ouvrages chinois imprimes au Japon dans les collections de la 
NDL], », Sankd shoshi kenkyu, n°43, 1993, p. 1-17. 

I WlW^Ay^WSSSBSFS 11-3,-2000 

Kibon are kore : Kokuritsu Kokkai Toshokan no zdsho kara. Tokyo : Shuppan nyusu-sha. 1994. 
550 p. 
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ukiyo-e no seiri ni tsuite » [le traitement des ukiyo-e dans les collections specialisees], 
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wa , mmmi, 
— « Tokubetsu bunko-shitsu ni okeru wakosho no seiri ni tsuite » [le traitement des livres 

anciens dans les collections specialisees], Kenkyu kiyo / Library Science Bulletin, 
Tokyoto-ritsu chuo toshokan / Tokyo Metropolitan Central Library, n°27, 1997. 

- r#siJMS^W5fq*S<DS31K:ov^Tj , FE^EESI , SSSal 

KODAMA Fumiko. « Kokuritsu Kokkai Toshokan Kotenseki shiryo-shitsu », Senmon toshokan, 
n°138, 1992, p. 37-40. 

rsrigiwsti 
Kokuritsu Kokkai Toshokan kaikan 50 shunen kinen kichdsho-ten / Rare Books of the National 

Diet Library. Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1998 [Cat. expo]. 90 p. 

rS3LSi?@SB^E50WE;kft®1FEI SAS^HStt 
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rS3LS^@SE^It^S±5flllSteFJrjE*SM^|llSiiEI I® SM 
lElSit 
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annexe de Ueno]. Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1959. 
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ISjiB^glSESS-hSfglWEfnflW^EBB • (BSfq 2-4^-Bg 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan shibu Ueno Toshokan wakansho shomei mokuroku : kosho no bu 
(1943-1949) [catalogue des fonds anciens de la Bibliotheque annexe de Ueno par titres]. 
Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1952. 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan shibu Ueno Toshokan wakansho bunrui mokuroku : kosho no bu, 
hoi (1959-1961) [supplement du precedent] Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 
1966. 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan shozd kicho-sho kaidai [catalogue descriptif des fonds precieux a la 
NDL], Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1969-1992. 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan shozo kojin bunko-ten : Seiyd gakujutsu no tsuikyu [les collections 
particulieres a la NDL : la poursuite des connaissances occidentales], Tokyo : Kokuritsu 
Kokkai Toshokan. 1982. [Cat. expo] 67 p. 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan shozo kojin bunko-ten : Kotenseki tankyu no kiseki [le premieres 
recherches sur les classiques], Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1983. [Cat. expo] 
59 p. 
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Kokuritsu Kokkai Toshokan shozo kojin bunko-ten, sono 3 : Nihon no reki [les collections 
particulieres a la NDL, 3 : les calendriers japonais], Tokyo: Kokuritsu Kokkai 
Toshokan. 1984. 59 p. [Cat. expo]. 
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KORNICKI Peter. The Book in Japan : A Cultural History from the Beginnings to the 
Nineteenth Century. Leide,' Boston, Cologne : Brill. 1998. 498 p. 

KENJO Toshiko. « Riso-tekina shiryd hozon kankyd - Kokuritsu Kokkai Toshokan no chika 
kosho » [un environnement de conservation ideai : les magasins de la NDL], Biburosu. 
t. 44, 1993, p. 133-137. 
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— « Nihon ni okeru shoko no hozon kankyo to bosai » [l'environnement de conservation 
dans les magasins et la protection contre les sinistres au Japon], Hozon kankyo wo 
totonaeru (Shiryo hozon shinpojiumu 7), Tokyo, Kokuritsu Kokkai Toshokan, 1997, 
p. 75-93. 
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Me de miru: « riyd no tame no shiryo hozon » [la preservation des documents dans le but de 
leur consultation]. Tokyo, Nihon Toshokan Kyokai, 1998. 57 p. (« Hon wo nokosu » 6) 

MlYAJI Yaeko. « Kokuritsu Kokkai Toshokan shozo Bakumatsu Meiji-ki nishikie, surimono 
nado no hanmoto, insatsu-jo ichiran» [tableau desediteurs et des imprimeurs des 
nishikie et surimono de la fin du Balufu et de Meiji a la NDL], Sankd shoshi kenkyu, 
n°47, 1997, p. 50-93. 
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NAKATD Yasuyuki. Kobunsho no hoshu to toriatsukai [restauration et traitement des fonds 
anciens]. Tokyo. 1998.221 p. 

&v^j j ig tmm 
OKAJIMA Hisako et al. « Tenri toshokan wakankosho mokuroku kisoku » [regles de catalogage 

des fonds anciens a la Bibliotheque de Tenri], Biburia: Tenri Toshokan-hd, n°l 12, 
1999, p. 166-124. 
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Shinpen Teikoku Toshokan wakosho mokuroku [nouveau catalogue des livres japonais anciens 
de la Bibliotheque imperiale]. Tokyo, Tokyodo shuppan. 1985. 3 t. 
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Shuppan no ayumi-ten : Hyakumantd mandara kara CD-ROM made [histoire de Vedition: des 
Hyakumantd mandara aux CD-ROM], Tokyo : Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1985. 

[Cat. expo] 36 p. 
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TAGUCHI Eiichi, IZUMI Mitsuko. « Kokuritsu Kokkai Toshokan Edo-ki izen kiko shahon 
hanpon mokuroku-kd / Manuscripts and printed books of travel to the end of the Edo 
period in the NDL, a provisional list», Sanko shoshi kenkyu, n°20, 1980. Numero 

special. 
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« Toritsu toshokan no shiryo hozon taisaku » [politique de conservation a la bibliotheque de la 
ville de Tokyo], Bibiya, t. 42, n°149, 1999, p. 2-12. 
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TSUCHIYA Noriyoshi, KODAMA Fumiko, TOZAWA Ikuko, OKAMURA Mitsuaki. « Edo-ki 
izen Nihon shuppan bunka-shi nenpyo: Kokuritsu Kokkai Toshokan shozd shiryo wo 
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chushin ni » [chronologie de 1'edition japonaise avant 1868, a partir des collections de 
laNDL], », Sankd shoshi kenkyu, n°41, 1992, p. 32-59. 
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YABE Masafumi. « J I S  k a n j i  n o  g e n j o  t o  k a k u c h o  k e i k a k u  »  ( s i t u a t i o n  a c t u e l l e  d e s  k a n j i  J I S  e t  
projet d'elargissement), Senmon toshokan, n°170, 1998. 
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YASUE Akio. « Shiryo hozon to Kokuritsu Kokkai Toshokan » [conservation a la NDL], 
Kokuritsu Kokkai Toshokan Geppo, n°333, 1988, p. 20-23 
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— « Hirogaru shiryo hozon : hozon bunka-kai wo chushin ni » [la conservation de 
documents], Biblos, t. 47, n°12, 1996, p. 284-288. 
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YOSHIMURA Zentaro. « A History of Writing in Japanese and Current Statuts in the Field of 
Rare Books in Japan », IFLA Journal, t. 23, n°2, 1997, p. 99-106. 

17.5. Transfert de support et bibliotheques numeriques au Japon 

ABE Toshihiko. « The Intemet display of valuable materials in Library », Kydiku joho kenkyii, 
t. 14, n°3, 1998, p. 67-70. 
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ADACHI Jun. «Premises for Establishment of an Electronic Library System» Digital 
T o s h o k a n ,  n ° l ,  1 9 9 4 ,  ( c o n s u l t e  l e  2 6  o c t o b r e  2 0 0 0 ) .  A d r e s s e  U R L :  
http://www.dl.ulis.ac.ip/DLioumal/ 
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UGA Masakazu. « Kokuritsu Kokkai Toshokan ni okeru shiryo hozon no genjd to maikuro-ka » 
[situation actuelle de la conservation a la NDL et le microfilmage], in Zosho no kiki to 
sono taio (Shiryo hozon shinpojiumu 1), Tokyo, Kokuritsu Kokkai Toshokan, 1990, 

p. 47-53. 
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ASAZUMA Miyoji. « Construction of the Kyoto University Digital Libraiy System » [en ligne], 
Digital Toshokan, n°16, 1999, 4 p. (consulte !e 26 octobre 2000). Adresse URL : 

http://www.dl.ulis.ac.ip/DLioumal/ 
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BBCC. « Kokuritsu Kokkai Toshokan to renkei shita denshi toshokan shisutemu no jissho 
jikken » [projet experimental de bibliotheque numerique a la NDL], BBCC Apurikeshon 
jikken-kenkyu dai hachi-ki zenki hokokusho, 2000. 7, p. 3-92. 

BBCC. , |BBC c r y i j ^ - y g  > m m  •  
Chdsaku-ken kankei hdrei-shu [reglementation sur le droit d'auteur}, Tokyo, chosakuken jdhd 

center, 1999. 460, 99 p. 

Chosaku-ken to toshokan [droit d'auteur et bibliotheques], KKTG, n°452, 1998. Numero special. 
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FUJIWARA Tatsuya, TAYA Hiroyuki. «Outline of the Pilot Digital Library System 
Operations » [en ligne], Digital Toshokan, n°2, 1994, 3 p. (consulte le 26 octobre 
2000). Adresse URL : http://www.dl.ulis.ac.ip/DLiournal/ 
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— « The Electronic Library Pilot Project - Present Stage and Experimental Plan » [en 
ligne], Digital Toshokan, n°5, 1995, 3 p. (consulte le 26 octobre 2000). Adresse URL : 
http://www.dl.ulis.ac.ip/DLiournal/ 
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KAZAMA Shigehiko. « Shiryo hozon no kongen-teki kadai : shiron. Denshi toshokan jidai wo 
fumaete» [questions fondamentales de conservation a Vepoque de la bibliotheque 
numerique], Gendai no toshokan, t. 36, n°l, 1998, p. 27-32. 

• S^BSItmt£^£x.Tj , mftvmm iti 
« Kicho-sho gazo deta besu ni tsuite » [la base de donnees des livres rares], KKTG, n°469, 2000, 

p.8-12. 

r m e S B W - ^ - x ^ - o v ^ T j  ,  r @ A L S £ ? @ S I M $ t i  

« Kotenseki shiryo-shitsu ni okeru denshika shiryo no teikyo ni tsuite» [presentation des 
documents numerises a la Reserve], KKTG, n°451, 1998, p. 27. 
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MlNAMl Ryoichi. « Waga kuni no chosakuken-ho to toshokan sabisu to no kankei » [la loi sur 
le droit d'auteur au Japon et les services des bibliotheques], KKTG, n°452, 1998, p. 3-
10. 

, rsM^BSit 

MORI Akane. « Kokuritsu daigaku toshokan ni okeru denshi toshokan to shiryo hozon 
mondai» [les bibliotheaue numeriques dans les Bibliotheques des universites d'Etat et 
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les problemes de conservation], Denshi jdhd no hozon (dai 9 shiryo hozon shinpojiumu 
koen-shu. 1998), Tokyo, Kokuritsu Kokkai Toshokan, Nihon Toshokan Kyokai, 1999, 
p. 39-58. 
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NAKAJIMA Kaoru. «Denshi toshokan suishin iinkai kara no hokoku» [rapport de la 
commission pour la promotion du projet de bibliotheque numerique], Denshi johd no 
hozon (dai 9 shiryo hozon shinpojiumu kden-shu. 1998), Tokyo, Kokuritsu Kokkai 
Toshokan, Nihon Toshokan Kyokai, 1999, p. 83-86. 
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NAKANO Shozo. « The Construction Plan of the Kansa:ikan of the National Diet Library and 
Digital Library », Proceedings of International Symposium on Digital Libraries '95 [en 
ligne], August 1995, Tsukuba Science City, Japan (page consultee le 25 octobre 2000). 
Adresse URL : http://www.DL.ulis.ac.jp/ISDL95/ 

SAKAMOTO Emi, TOMITA Masahiro. « WWW wo riyo shita kicho shiryo detabesu no sakusei 
ni tsuite » [realisation d'une base de donnees de livres rares utilisant le WWW], Digital 
Toshokan, [en ligne], n°l 1, 1998, 7 p. (consulte le 26 octobre 2000). Adresse URL : 
http://www.dl.ulis.ac.jp/DLiournal/ 
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TAYA Hiroyuki. «Kokuritsu Kokkai Toshokan no denshi toshokan» [la bibliotheque 
numerique de la NDL], Joho no kagaku to gijutsu, t. 46, n°6, 1999, p. 290-295. 

ffli^ ravL@^iiisit(DS^@sitj , 

— « Dai yon kai G 8 denshi toshokan purojekuto kaigo » [4e rencontres du projet de la 
bibliotheque numerique du G8], KKTG, n°465, 1999, p. 9-12. 
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Teikoku Toshokan wakan tosho shomei mokuroku (1893-1949) [catalogue par titres des 
collections de la Bibliotheque imperiale]. Tokyo, Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1903-
1966, 6 parties en 14 t. 
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Teikoku Toshokan wakansho kenmei mokuroku [catalogue par ordre de mots matiere des 
collections de la Bibliotheque imperiale]. Tokyo, Kokuritsu Kokkai Toshokan. 1900-
1909, 2 t. 
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TERAMURA Ken I., HlRAI Kunizo. « Approaches to Dogital Libraries - a Distributor's View 
Point», Proceedings of International Symposium on Digital Libraries '95 [en ligne], 
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August 1995, Tsukuba Science City, Japan (page consultee le 25 octobre 2000). 
Adresse URL : http://www.DL.ulis.ac.ip/ISDL95/ 

UEDA Shuichi. «Media no fukusha, henkan, hozon no imi »[reproduction, transfert, 
conservation des supports], Shiryd hozon to media no henkan : maikurofomu-ka wo 
chushin ni (dai 4 shiryd hozon shinpojiumu kden-shu. 1993), Tokyo, Kokuritsu Kokkai 
Toshokan, Nihon Toshokan Kyokai, 1994, p. 115-130. 
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— « Denshi joho no hozon » [la conservation de 1'information electronique] Denshi joho 
no hozon (dai 9 shiryd hozon shinpojiumu koen-shu. 1998), Tokyo, Kokuritsu Kokkai 
Toshokan, Nihon Toshokan Kyokai, 1999, p. 69-81. 
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YAMADA Shuji. « Kyoto daigaku fuzoku toshokan shozo kicho shiryo gazo detabesu no sakusei 
to kokai ni tsuite » [realisation et mise en service de la base de donnees iconographique 
des livres rares de la Bibliotheque de 1'Universite de Kyoto], Daigaku toshokan kenkyu, 
n°53, 1998, p. 27-35. 
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YAMAZAKI Hiroki. « Kokyo toshokan ni okeru shiryo no denshi-ka sabisu » [la numerisation 
dans les bibliotheques publiques], Nettowaku shiryd hozon, n°54, 1999, p. 4-5 

YANAGI Yoshio. «Kokuritsu Kokkai Toshokan denshi toshokan koso: genjitsu he no 
torikumi» [le projet de bibliotheque numerique a la NDL: vers la realisation], 
Detabesu, n°18, 1999, p. 10-12. 
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YANO Teruo, NAKANO Michiko. « Toshokan shiryo no media henkan to joho teikyo sabisu : 
Okayama daigaku Ikeda-le Bunko maikuro-ka no baai » [transfert de support et services 
diffusion de Pinformation en bibliotheque : le cas du microfilmage des archives de la 
famille Ikeda a 1'Universite d'Okayama], Gendai no toshokan, t. 29, n°2, 1991, p. 73-
80. 
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YASUNAGA Hisashi. « Kokubungaku kenkyu shiryo-kan ni okeru genbunken shiryo shisutemu : 
maikuroflrumu kara hikari-disuku he no henkan » [le systeme de documents originaux 
au Kokubungaku kenkyu shiryo-kan : du microfilm au disque optique], Shiryd hozon to 
media no henkan: maikurofdmu-ka wo chushin ni (dai 4 shiryd hozon shinpojiumu 
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koen-shu. 1993), Tokyo, Kokuritsu Kokkai Toshokan, Nihon Toshokan Kyokai, 1994, 
p. 95-113. 
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Zd/e/ Teikoku Toshokan, Kokuritsu Toshokan wakan tosho bunrui mokuroku [catalogue 
systematique des collections de la Bibliotheque imperiale]. Tokyo, Kokuritsu Kokkai 
Toshokan. 1900-1928. 
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17.6. Generalites sur la numerisation (en langues occidentales) 

ANDRE Jacques, CHABIN Marie-Anne. « l e s  d o c u m e n t s  a n c i e n s » ,  H e r m e s  S c i e n c e  
publications. N° special de Document numerique, vol. 3, n°12, juin 1999. 169 p. 

BEQUET Gaelle. «Bibliotheca Universalis: vers un cataiogue commun des documents 
numerises accessibles par les reseaux telematiques », BBF, t. 40, n°5, 1995, p. 54-57. 

— La numerisation des documents patrimoniaux, [en ligne]. 
(Page consultee le 29 septembre 2000). Adresse URL : 
http.7/www.culture.gouv.fr/culture/conservation/fr/prevention/documents/C 13.pdf 

BEQUET Gaelle, CEDELLE Laure. « Numerisation et patrimoine documentaire », BBF, t. 45, 
n°4, 2000, p. 67-72. 

« La Bibliothdque multimedia », extrait de 1'ouvrage collectif Bibliotheques et informatique 
publie par la Direciion du livre et de la lecture [en ligne] (page consultee le 29 
s e p t e m b r e  2 0 0 0 ) .  A d r e s s e  U R L :  
http://www.culture.gouv.fr/culture/mrt/numerisation/fr/technique/dll.htm 

BOUCHE Nicole. « The Boswell Papers Project at the Beinecke Rare Book and Manuscript 
Library », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 120-130. 

BURESI Charlette. A propos de la numerisation. Sous-direction des bibliotheques et de la 
documentation. Novembre 1999 (mise a jour). 

FAGES Bernard. « Les transferts de support», La Conservation : principes et realites, Paris : 
Electre-Editions du Cercle de la Librairie, 1995, p. 281-304. 

FLEISCHHAUER Carl. Digital Formats for Content Reproductions. [en ligne] Library of 
C o n g r e s s ,  J u l y  1 3 ,  1 9 9 8  ( p a g e  c o n s u l t e e  l e  2 5  o c t o b r e  2 0 0 0 ) .  A d r e s s e  U R L :  
http://memorv.ioc.gov/ammem/formats.html 
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GOULD Sara, EBDON Richard. Ifla/Unesco Survey on Digitisation and Preservation, dir. 
Marie-Therese Varlamoff (International Preservation Issues, Number Two). 1999. 43 p. 

JACQUESSION Alain, RlVlER Alexis. Bibliotheques et documents numeriques: concepts. 
composantes, techniques et enjeux. Paris : Electre-Editions du Cercle de la Librairie. 
1999. 375 p. 

LEE JONES C.. « Preservation film : platform fo digital access system » [en ligne] CPA 
Newsletter, juillet 1993, n°58 (page consultee le 10 octobre 2000) Adresse URL : 
http://www/clir.org/cpa/pain/pain/html 

LESK Michel. « Image Formats for Preservation and Access» A report of the Technology 
Assessment Advisory Committee to the Commission on Preservation and Access [en 
l i g n e ]  1 9 9 0  ( p a g e  c o n s u l t e e  l e  1 0  o c t o b r e  2 0 0 0 ) .  A d r e s s e  U R L :  
Http://www.clir.org/cpa/reports/reports.html 

— Practical digital libraries: books, bytes and bucks. San Fransisco, Morgan Kaufmann 
Publishers. 1997. XXII-297 p. 

LUPOVICI Catherine. « Les strategies de gestion et de conservation preventive des documents 
electroniques », BBF, t. 45, n° 4, 2000, p. 43-54. 

— « L'information bibliographique des documents electroniques » , BBF, t. 43, n° 4, 1998, 
p. 42-47. 

MACLEAN Margarett, PACIS Ben. Time and Bits : Managing Digital Continuity. 2000 

MANNS Basil. « T h e  E l e c t r o n i c  D o c u m e n t  I m a g e  P r e s e r v a t i o n  F o r m a t » ,  Preservation of 
electronic formats & electronic formats for preservation, Janice Mohlhenrich, ed, 
Council of Wiscontin Libraries, 1993, Highsmith Press, Fort Atkinson, p. 63-82. 

OSTROW Stephen E. . Digitizing Historical Pictorial Collections for Internet [en ligne] 
Washington, D.C. : Commission on Preservation and Access; Amsterdam : European 
Commission on Preservation and Access, 1998 (page consultee le 10 octobre 2000). 
Adresse URL : Http://www.clir.org/cpa/reports/reports.html 

ROTHENBERG Jeff. Avoiding Technological Quicksand: Finding a Viable Technical 
Fouhdation for Digital Preservation [en ligne] Washington, D.C. : Commission on 
Preservation and Access; Amsterdam: European Commission on Preservation and 
Access, January 1999, A Report to the Council on Library and Information Resources 
( p a g e  c o n s u l t e e  l e  1 0  o c t o b r e  2 0 0 0 ) .  A d r e s s e  U R L :  
Http://www.clir.org/cpa/reports/reports.html 

SETA Frederique. Le role de la numerisation dans la mise en valeur des fonds patrimoniaux : 
Texemple de la bibliotheque interuniversitaire Cujas, memoire d'etudes, EN.S.S.I.B., 
1999. 95 ff. 

SORDET Yann. Restauration et transferts de support a la bibliotheque vaticane, memoire 
d ' e t u d e s ,  E N . S . S . L B . ,  1 9 9 8 .  l l O f f .  
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SMITH Abby. « Why Digitize ? », Microform & Imaging Review, t. 24, n°4, 1999, p. 110-118. 

WEBER Hartmut, DORR Mariane. Digitization as a Method of Preservation ? Final Report of 
a working group of the Deutsche Forschungsgemeinschaft (German Research 
Association). [en ligne]. Washington, D.C. : Commission on Preservation and Access; 
Amsterdam : European Commission on Preservation and Access, octobre 1997. 24 p. 
(page consultee le 10 octobre 2000). Adresse URL : 
Http:/Avww.clir.org/cpa/reports/reports.html 

WlLLIS Don. « The Resolution Factor in Preserving Page-Based Materials », Preservation of 
electronic formats & electronic formats for preservation, Janice Mohlhenrich, ed. 
Council of Wiscontin Libraries, Fort Atkinson (Wisc.): Highsmith Press, 1993, p. 109-
118.  

17.7. Principaux sites et pages web consultes (septembre-octobre 2000) 
Akita prefectural Library. Adresse URL : http://www.apl.pref.akita.ip/ 

Bbcc. Adresse URL : http://www/bbcc.or.ip/ 

CPA. Adresse URL : http://www.clir.org/cpa/ 

DLL. Numerisation des bibliotheques: fiches techniques de la DLL. [en ligne] 
( P a g e s  c o n s u l t e e s  l e  2 9  s e p t e m b r e  2 0 0 0 ) .  A d r e s s e  U R L  :  
http://www.culture.gouv.fr/culture/mrt/numerisation/fr/dil/index.htm 

IFLA. Digital Libraries [en ligne]. (consulte le 19 octobre 2000). Adresse URL : 
http://www.ifla.org/ll/diglib.htm/ 

IPA. Adresse URL : http.7/www.cii.ipa.go.ip/ 

Kodak. Adresse URL: http://www4.nissan.correspondance.ip/COMPASS/GTR-
W EBG P/P AG E/kodak. htm 

Kokubungaku kenkyu shirydkan. Adresse URL : http://www.niil.ac.jp 

Kyoto University Electronic Library Services. Adresse URL : http://ddb.libnet.kulib.kvoto-
u.ac.ip/minds.htmi 

NACSIS Electronic Library Services. Adresse URL : http://www.nacsis.ac.jp/les/les-i.html. 

NDL. Adresse URL : http://www.ndl.go.ip/ 

Niigata University Library. Adresse URL : http://www.lib.niigata-u.ac.ip/ades-info/index.html 
(accessible aux internautes inscrits) 

Osaka University Electronic Library Services. Adresse URL: http://libdb.media/osaka-
cu.ac.jp/ 
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Tohoku University Library. Image database of the Kano collection. Adresse URL: 
http://www.librarv.tohoku.ac.ip/kano/kano top.html 

Tokyo National Museum. Adresse URL : http://www.tnm.go.jp/doc/ 

Toyama University Library : 

Kawai Bunko Data Base. Adresse URL : http://www.tovama-u.ac.ip/Kawai/ 

Kikuchi Bunko Data Base. Adresse URL : http://www.tovama-u.ac.ip/Kikuchi/ 

UNESCO. Virtual Memory of the World. Adresse URL : 
http://www.unesco.org/webworld/mdm/index 2.html 

University of Library and Information Science, Digital Library Network. Adresse URL : 
http://www. DL.ulis.ac.jp 
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